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Mot d.u présid.ent

Chers cousins, chères cousines,

Nous avons éLé très heureux d-e vous conpter pour la plupart dsen-

tre-vous parml 1es quelque nille peïsonnes qui sont venues fêter 1e 16 août

d.ernler le J00e anniversaire d-u d-euxième mariage d-e notre ancêtre commun

Louis Pinard. avec l4arie-lJrsule Pépin.

Quels nerveilleux moments y avons-nous vécusi L'athmosphère en

était une d.e fête et d-e fraternité pouï ces grand-es retrouvallles où tous

vitraient d-'une même chaleur et du mêne respeet pottr les liens ancestraux

qui nous unissent si fortement.

Quril était beau et significatif à ta fois d.e voir se eotoyer

les Fï-eurent, les Lauzière, les Raiehe, 1es Beauchemin, êt, bien entend-u

les Pinard. Cette tête a permis la création d.e liens que nous souhaitons

le plus ind,issolubf es possible d.ans le présent comme d-ans 1 'avenir. NuI

doute que ces retrouvailles ont favorisé 1témergence d-tune force ancestrale

eui, j 'en suis convaincu, se d-éveloppera de plus en plus dans le futur.

11 vous appartient d-e favoriser 1a croi-ssance d-e cette force

et de 1a rendre encore plus lntense. Cette force est égalernent appuyée par

les supporteurs actifs d-e notre association, ainsi q_ue par ses membres si

d.évoués, Lrassociation d-es Descend-ants d.e Louis Pinard. sera à ta grand.eur

d.es espérances et de l-a motivation que chacun y appoTtera. Nous sommes

pleinement assurés d-e votre intérêt et d-e votre appui pouï en favoriser

1a croissance.

La grand-e fête du 16 août d-ernler a été organlsée et menée d.e

main d-e maftre par une équipe très nomtnreuse d.e bénévoIes qui y ont mis

tout l-eur coeur, et qui y sont alLés souvent d-e leurs épargnes personnel-

les pour assurer Ie succès de 1a fête, êt c€r sans ltaid.e d-e. subventions

de quelque niveau que ce soit. Féllcitations et remerciements au comité

d.rorganisation d.e Ia fête, d-ont Ies memtnes ont tant d.épensé d-e leurs é-

nergies potiï faire d.e cette fête une réussite. Mi1le mercis également aux

partieipants qui sont venus d.e tous 1es coins d.u pays et même d.es Etats-

Un is .



En I9BI, notre association se d-éveloppera au rythme d-,: votre

partlcipation. En plus dIassurer la publication dtun bulletin semestriel,

et d.e vous fournir d-es lnformations sur 1'ascend.ance d-es memtres, nous col-

ligerons 1e plus grand. nomtre d-e d-ocuments possible sur Louls Pinard. et ses

descend.ants. Nous sommes fiers de nous enorgueil l ir d-tune banque d.e d-onnées

informatisées, unique en son genre, portant sur les d-escend.ants d-e Louis

Plnard-, où d-es nll l iers d-' informations sont consignées et facil-es à retrou-

vêïr Les attestations d-tascendance que 1a plupart d.sentre vous avez reçue

récemnent en sont un exemple. N'est-ce pas un bel exemple d.es temps pré-

sents marchant main dans la main avec le passé ?

Notre association d-ate d.e trois ârrsr Quel chemin parcoi-rru

d.epuis 1es débutsf En effet, e'est en 19?? que quelques personnes ont

comrnencé à se ïencontrer d-ans le. but d-e former une association. Ces réu-

ni-ons ont amené la formation d-run comlté provisoire, L'année L9?9 a éLé

d.écis ive pour l -oassociat ion,  puisque c 'est  le 17 octobne d-e cet te année

que nous avons obtenu notre charte, et q-ue ctest au même moment que le

conité d'organisation d-e Ia fête d-u 16 août 1980 a été mis sur pled..De plus,

chaque région du Québec a vu 1a forrnation d.e sous-cornités réglonaux pour

assurer 1a présence d-e notre assoclat ion.  Cei te évolut ion ne stest  pas

fai te sans chocs d- ' id-ées, mais,  comme d-1t  le v ie i l  ad.age, du choc d-es id.ées

naft  la lumière:  i t  ne pouval t  mieux stappl iquer q-ue d-ans ces ci rconstancesj

Le coni té provisoire stest  t ransformé en un comlté pernanent

Iors d"e 1a fête d-u 16 août 1980, alors que l-es memtnes ont élu leur exé-

cut i f  .  Cet événement venai t  couronner t ro is ans dt  ef for ts, !  Votre associa-

tion a rnalntenant sa charte, son blason, son bulletin périodiquer sâ banque

de données' son sceau: elle est donc bien préparé pour répondre aux multi-

ples besoins d.e ses membres et poLlr assumer sa responsabil ité d-u maintien

d-es l iens sl solid.ement créés et établis entre les d.escend.ants d-e notre

ancêtre conmun, Louls Pinard..

Encore une fois, merci à tous, €t au prochai-n bulletlnl

Généalogiquement vôtre,

Luclen Florent,  Président



MARGUERTTE PINARD

f11le d"e Louis et d-e lrlarie-lrlad.eleine Hertel

Dans le premier bulletin de la Pinard.ière (janvier 1980), nous vous avons

présenté les fi ls de Louls Pinard. Nous allons maintenant vous d-onner un

aperçu d-e 1a vie d.e 1 'une d.e ses f1 l1es: Marguer l te,  née en 16?0 et  ma-

riée à Flançois Reiche. Nous aurions aimé vous d.onner plus d-e d-étails à

son sujet ,  mais les femmes d-u 17 ième siècfe v ivalent à t ravers ies actes

off ic ie ls passés par leur époux plus q-ue par leurs propïes actes.  C'est

pourquol I ' larguerite sera connue par son époux, F?ançols Reiche.

Les orieines d-e trlançols Reiche

F?ançois Reiche était te fi ls d-e Phil ippe Reiche charpentier d-e son mét1er,

et de Paule Rousse. 11 venalt de la paroisse de Notre-Dame de Ia Fort,

évêché de Carcassonne au Languedoc. en Fbance. Si nous regard-ons une caï-

te de la Fbance nous constatons que Carcassonne se trouve dans le sud du

pays, dans le l4assif Central, tout près d.e I 'Espagne et aussi très près d.e

la Méditerrannée. Comment un homme d-ans l-a vlngtaine de cette région des

plus clénentes, se retrouve un jour sur un navire en d-estination de 1a

Nouvel le-F?ance, ce pays de froid,  de tempête et  de d- i f f icul té qu' i I  étai t

à cet te époque. Pour l t instant,  rnalgré mon bon voulolr ,  je ntai  t rouvé

aucun acte duengagement,  aucun mot i f  qui  ont  pu 1e pousser à st instal ler

d-ans cette partie de 1'Amérlque d.u Nord.

Chose certaine, son contrat d.e rnarlage d-u 1J fév-rier 7692 à Québec, est le

premler d-ocument qui rel-ate sa présence d-ans ce pays. (1) Rurait-i1 servi

trois ans comme engagé comme le voulalt Ia coutume dtici avant de se marier?

Nous nten savons r ien.  Ce que nous pouvons af f i rmer,  ctest  qut i l  étai t

certainement en Nouvel le-Fbance 1e 10 ju i l let  1691, d-ate de I 'arr ivée au

pays d-u d-ernler navire venant d-e Fbance, "LtHonoré", pouï cette année fà. (Z)

1- Contrat  de nar iage du t5-2-I692, notaire Genaple,  Québec.
2- Recherche Histor ique de loAmérique F?ançalse,  1952, p.  5I0.  "Liste des

navires ayant fait le voyage entre LaRochelle et le Canada. de 1632-7693"



Conne le nom Ralche est  un nom assez rare,  j t " i  pensé quoi l  seral t  inté-

ressant d.e connaftre 1a souree possible d.e ce norïu Dans le l1vre "Origi-

ne d.es tr''am1l1es Cg.nad-iennes-Fbançalses" (t), on nous d-onne comme première

significatlon que 1e norn viend-rait de DeRaches, commune au d-épartement du

Nord., aïr. d-e Doual, sr:r la lisière sud d-u bassin, tout près d.e la ville

d.e Li11e, ce qui mt a sr:rprise un peu. Si leur nom provient d.e ce coj-n de

Fbance, ou 1es gens les associaient aux gens d.u nord. eomme t)æer ou alors

1es ancêtres étaient d.e bons voJrageurs pulsqu'ils seraient partls d.u Nord.

eomplètement d-e la Fbance pour d.escendre au Sud tout à fait. Puls, cê

volune nous d.onne une autre explication. Le mot raiche équivaudralt au

mot acid-e. Je ne crols pas que cette signlfication décriralt notre hom-

IIle, mals comme 1es noms de personnes proviennent souvent d-e lieux ou blen

de boutad.e , de surnom, alors rien n' est inpossible comme signlfication d-e

ce nom.

Son nétler

Cet honme posséd.ait une certalne instruetion et un métier fort convenable

pour son temps. ToujoLlrs d-ans son contrat d.e mariage du 15 févrler 1692,

on nous d.onne conme information, quril est archer d-e l-a maréchaussée et

rnenuisier, âgé d-e 26 ans.

Nous aperçevons aussi sa signature sur chaque acte notarlér âu Consei}

Souverain et dans les archives d.u Séminalre en ce qui coûcerne les papiers

d.e la Confrérie d.e Ste-Anne, où it était margulllier.

En I7II, i l est élu maitre d.e la Confrérie de Ste-Anne. (Z) Dans Ie con-

trat de marlage d-e sa fil le l{arguerite-tr'bançoise du 21 janvier t?1? (l),

Fbançois Relche est mentionné comme maître-menui-sier, Le 7 janvler 1698,

dans "Jugements et DéI1tÉ:rations d.u Conseil Souverain de }a Nouvelle-Fbance"

1- Dionne, N. -8. , Origine d.es Eam11les .Canad.iennes-Fbançaises, Québec,
Lafllanme & Proulx, I9I4.

2- Archives d-u Séminaire. Polygraphie 29 no 16, p. 11 (t6 août I?7I).

3- Contrat d-e marlage, (Zt-t- |?n), notai-re Dubreui l ,  Québec.



on le di t  b ien archer de

t le r  de  menu is ie r  en  même

l-ui  aussi ,  €t  parraln de

t re -menu is le r .

la di te Maréchaussée. ( t )  I l  a prat iqué son mé-

temps que Vlncent Bér iaut ,  soo vols in,  menuisier

sa f i l le Marie-Loulse,  et  que Jean Verr ier  mal-

Je ne peux vous en dire beaucoup sur son mét ier  de menuisier,  faute de

papiers of f ic ie ls,  je ne peux vous conf i rmer st i l  a eu des engagements

importants pour la construct ion soi t  pour l tFl tat  ou autres.  Néannolns,

i l  dut  certainement bien gagner sa v ie,  pulsqu' i l  demeura dans la Haut,e-

Vi l le durant des années et  qu'11 put fa l re instruire convenablement tous

ses  en fan ts .

Son emplacenent

Si  nous en croyons les écr i ts of f ic le ls du temps, nous constatons que

F?ançois Reiche a toujours c lemeuré d-ans la Haute-Vi l le d.e Quétec.  Au

baptême de son f i ls  Plerre Joseph, le d. imanche 72 ju in 1695 Q),  F?ançols

Reiche est  ment ionné menursler demeurant proche du palai-s.  L 'année sui-

vante  le  \3  novembre ,  ( l )  au  baptême d .e  sa  f i l l e  Mar ie  Lou ise  on  Ie  men-

t ionne tou jours  menu is ie r  demeurant  à  la  Haute-V i l le .

Dans un contrat  en 1695 (O),  notre homme achète un emplacement sur la rue

Buade à } 'entrée de Ia place Notre-Dame d-e Québec. Le terrain a 4/  p ieds

cie largeur en front sur la rue Buade, cent pieds environ d-e profond-eur

jusqu'aux emplacements de Vincent Bér laut  et  Jean de Lalonne, pui ,s une

cinquantaine de pieds de largeur 1e long des di ts emplacements,  jo ignant

d 'un  cô té  1e  te r ra in  de  Jean Vergent  s ieur  de  Prénouveau e t  de  l tau t re

cô té  le  te r ra in  de  Mme Jacques Bo isse l ,  Ia  veuve de  ce lu i -c l .  Donc  son

enp lacement  n 'é ta i t  n i  j c in t  à  l -a  rue  d-u  Trésor ,  n i  à  ce l - le  de  la  rue

Desjardins,  et  lorsque nous regardons les plans de la v i l le de Québec de

1- .Trroemen+s e!  Dél : !érat lons du Consei l  Souyerain de la Nouv€1fe:F?Aqqe,
vo lune IV ,  pages  263-2&+.

2-  Rég is t re  de  Not re -Dame d-e  Québec,  : .693

3-  Rég is t re  de  Not re -Dame d-e  Québee,  1695

4 -  C o n t r a t  d e  v e n t e  d ' u n  e m p l a c e m e n t ,  i 6 9 5 - i i - 1 3 ,  n o t a i r e  L o u i s  C h a m b a l o r
Q u é b e c .



l 'époque, nous voyons clairement qut entre la rue d.u Trésor et la rue Des-

jard-ins il nt y avait que trols maisons et une grange. Puisqur il était

entre d-eux emplacements et que d-ans 1es eontrats du régime franÇais, la

mesure ut i l isée est 1e pieds français équivalent à 7.06575 pleds anglals,

en convertissant les mesllres de cet emplacement en pieds anglais, nous

obtenons approximativement les mesures d-u lot du cad-astre d.e l-a ville d-e

Québec, numéro 2BZI-I d-e la rue Buad.e. ( t )

Aux archives du Séminaire, les papiers de 1'année 1695 démontrent q_ue 1e

nouvel emplacement de Fbançois Reiche se trouvalt d-ans la cencive de la

fabrique, et qu'1l y avait sllr ce terain une malson en menace d-e ruine. (2)

Dans le procès-verbal d-ral ignement de 1.713, 11 est donné 1'emplacement d-u

terrain et d-e 1a maison (que le sleur Reiche veut construire sur la rue

Bnad.e). (3) Nous appïenons aussi d-t lns le recensement d-e Québec en 1716,

que le nommé Reiche d-emer.rre rue Buad.e avec sa fanille, à côté d.e M. d-e

la l4art inière-f i lu. (a)

I{arguerlte aura d-onc connu l-a vie d-e ville, auïa participé aux festlvités

de toutes sortes qui s'offraient à elIe étant d.onné la proxinrité d-e sa

d.eneure du eentre de 1a vil1e de Québec.

Sa famill-e

Le plus lmportant d.e ses blens et d.e ses réalisations était certainement

sa famill-e.

1- Voir cartes d-u Vieux-Québee, d-ans Concept général de réanénagement du
Vieux-Québec, Québec, août 19?0.

2- Archives du Séninaire, Polygraphie 29,no 6t

3- Procès-verbar.rx d-es Gragds VoXg s , Frocès-verbal d' alignement donné
par Fl-orent d-e la Cétière , 22 août 1713, cahier A, pièce no 6O et
no 6r, Québec

4- Beaud.et, 1'abbé Louls, Recensenent d-e la vi11e d-e Québec en 1716,
Québec, IBBT



te 18 février 1692 (f ), Fbançois Reiche prend. pour épouse lvlarguerlte Pi-

nard, fille d.e -Louls Pinaro Chirurgien et d.e I'tarie Ma.d.eleine Hertel (O;-

céaée) o ae Chanplain près d.e Trois-Riv1ètes. Ils se narient à 1o église

Notre-Dame d.e Québec en 1 'absenee d.u père d.e I ' épouse , q.ui se trouve

dans ee temps en Fbance. Sa femme, Marguerite sai-t elle aussi signer son

nom très l1sibIement.

Et 1a fanille commence avec I'arrivée 1e L2 aoi| L693 Q) d-'une petite

fille lvlarguerite-Fhançoise. 0n lul d.onne eonme parrain nr:l autre q.ue

Nicolas Joseph Servigny, fils d.e Monsieur d-e Charnpigny, intend.ant en tout

d.e ce pays, €t conme marraine, MIle Mari-e Inlad.eleine Chartier 1a filIe d.e

Monsieur d.e Lotbinière, lieutenant généra1 en ce pays; avec d-es noms aussi

prestigieux, el1e d-evait pouvoir conmencer sa vie avec sérénité et bon

goût. Malheureusenent, el1e n'eût le temps d. 'être mariée qu'une année

avec Jean Led-uc, du 26 jan.,r ier d-e I 'année 1?77 ( l)  au 10 août 7?IB, da-

te d.e son d.écàs. 0n lui fit un service funéraire auquel assistait l{rs d-e

Maizerets grand- chantre d-e la Cathéd-rate. (4)

Le d-enxième d-e la fami11e, Joseph, naÎt le d-imanche 1,2 juin I695.U) I1

eut une vie et u:re carrière d"es plus longue pour son époque. 0n lui d-on-

na Pieme And-ré de teigne pour parrain et eonme maruaine, une fille d.e

Chambre d-e 10 intend-ant, Ellzabeth Duvergeïo Une étud.e sur les fils d.e

Québec de Pierre-Georges Roy, nous d.it "Q'-l 'après avoir fait ses étud.es

au séminaire d-e Québec il fut ord.onné prêtre 1e 18 août I?ZO. On le nom-

me dès loautomne de 1a même année euré d.e Saint-Antoine d-e Tilly, oir it

fit construire 1'année suivante Ia deuxième ég11se, et d-emeura cr:ré jus-

qu'en 1733. En 1740, il fut nommé vicaire perpétue1 d-e Québec et en

I?4I, curé d-e 1a paroisse d-e Château-F.ieher. Enfin le 28 septemtre t?52,

11 revient à Québec eonme Chanoine d.u chapitre d-e Québec. Il cunule aus-

si la fonction d-'aumônier d-es Ursulines d.e Québec à partir du 18 janvier

1- Réglstre

2- Régistre

3- Régistre

de Notre-Dame de Québec, 1692

d-e Notre-Dane d-e Québec , 1693

de Notre-Dame d-e Québec, 7777



1755. Le 14 septentnre 1759, il- signe loacte d.e sépulture d-u i' larquis d.e

Montcalm. 11 se retire à 1r Hopital Généra1 d.e Québee et y d.écèd.e le z

arl:ril I?70 à 1'âge d-e lJ ans." (t)

l4arie Louise, la troisième est née le 13 novemtre 1696. Son pamain Vin-

cent Bériaut est menuisj-er conme son père, et sa maralne Louise Guyon est

femme d-e Pierre nacin. (2) On la retrouve s'enrôlant da.ns la confrérie d.e

Sainte-Anne le 26 jui l let 1776 et ayanL payé ses droits jusqu'en 1726.3)

Le 18 avril 7723, e1le se marie avec Joseph Plcard-. (4) Le couple reste

dans 1a paroisse Notre-Dane de Québec jusqu'au t5 nai. 1726 au moins,

puisqu'ils y font baptiser 1er,r d.euxiène fi1s. Au contrat d-e nariage d-e

sa soeur l4ar:ie-Jeanne, on 1a d-i.t veuve du Sr Joseph Lepicard marchand de

cette vi11e. Et puis je perd.s sa trace cornplètement. Je ne sais pas où

et 1e monent d.e sa mort, et ee qr-rr e11e a bien pu faire.

Le sept octobre 1698 s'ajoute à cette famll le F?ançois-Louis (f  )  .  Le Sr

Joseph Crevier seigneur de Saint-Fbançols devient son parrain et I'[ar1e

Raeine femme d-e Jean Bouchart d-it Belleville d-evlent sa marraine. Sa vie

ne d.ure même pas une année et le 7 juillet 1699, (6) Fbançois-Louis meurt,

Fhançois Reiche et l{arguerite perd.ent leur premier enfant.

Comme s'était la coutume dans beaucoup d-e famille lorsque le 24 nars I70A

naÎt à nouveau un garçon, alors on d-onne à celui-ci le nom d-e son frère

d-écéd.é 1'année précédente. L I enfant Fbançois est parrainé par 1e Sieur

Estienne Grand-mesny et par Barbe Pagé , Q) Celui-ci résistera aux mala-

d.ies et aux d.ifficuJ-tés du temps. 11 s'enrôIera dans ta Confrérie de St-

1- Roy, Pierre4eorges, Fils de Québec, Premlère Série, Lévis, I93j,
p. t49-150

2- Réglstre d.e

3- Arehives du

4- Régistre de

5- Régistre d-e

6- Régistre d-e

7- Régistre de

Notre-Dame de Québec, 1696

Grand-Séminaire d-e Québec, Polygraphie 29, no 16, 486

Notre-Dame de Québec, t723

Notre-Darne de Québec, 1698

Notre-Dame d.e Québec , 1"699

Notre-Dame de Québec, 1700



Anne le 26 juillet 7716 en mêne temps que,sa soeur. (1) Et eorune 1a d.évo-

tion d.evait être grand.e dans cette farrriJ-le, il est ordonné prêtre à son

tour l-e 21 octotre I?25 el entre ehez'l'es. Récollets sous le non d-e Pie:re-

Baptiste. 11 mer:rt à Québee en septembre L?50 et est inhr-uné chez les Ré-

Une autre fi1le l{arie Jeanne baptisée le I2 féræier L?02, (3) ne put ré-

sister à ta petite vérofe(4) qui sévissait à Québec entre 10aru1ée LTOZ et

1?03, puisquo on I ' inhuna 1e 18 d.écernbnc I?02, (5)

Ltannée suivante, en date du 22 octobre

qui 1'on désigne CLaude Vand.and.aigne et

raine. ( 6 ) Cet enfant ne d-evlent jamais

parents, le 28 octotre 1?16 Ll merirt  à

I?03, vient au mond-e Claud.e, à

Anne Juneau conme parrain et nar-

ad-r:J-te. l4algré le d-ésir d-e ses

son tour ,  (Z)

Durant près de trois ans la famill-e ne soagrandit p1us. Et voilà que 1e

20 juin 7?06 une f i l1e nait qui s 'appè1era encoïe Jeanne.(B) Lnainé,

Joseph, devient son panain et une certaine E'Iizabeth, sa matraine. Cet-

te enfant sera tenace d.evant la vie et après avolr falt d-es étud.es chez

l-es UrsuJ-ines de Québec, elle se marie avec Pierre-Simon Channazars, mar-

chand tapissier et écrivaj-n pour 1e roi, 1e 28 septemtne L728. Ensuite

comme sa soeur I'larie Louise , nous perd-ons sa t::ace.

Le d.ernier aruivé de la famllie n'y d.emeure pas longtempsr euê d-eux jours.

1- Archives d-u Grand. Séninaire d.e Québec, Polygraphie 29, no 16, 493

2- Roy, P. -G., Bul- let ln d.es Reeherches Historlques, Québec, 1943, p. 170
"Les prêtres Resche"

3- Régistre d.e Notre-Dame d-e Québec, \aCz

4-  Roy,  P.-G. ,  Le Vieux Québec,  Première Sér ie,  Québec,  1723,  p,LI?

5- Régistre d-e Notre-Dane d-e Québec, t702

6- Régistre d-e Notre-Dame d-e Québec, t703

7- Régistre d-e Notre-Dame d.e Québee, t7I6

B- Régistre d.e Notre-Dame d-e Québec, 1706
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11 naft le 20 pour nrourir le 22 mai 1708.

Fbançois .  (1)

0n 1ui a donné le nom de Jean-

A 1a mort d.u Sieur F\:ançols Reiche 1e 24 juin L727 , (z) il ne restait plus

que quatre enfants, d-eux fi11es et deux garçons ordonnés prêtre. Sa d-es-

cend.ance était terminée. Io{als son nom se perpétua g:câce à un d-e ses ne-

veux' Jean-Baptiste Plnard" d-j-t Beauchernin, qui ajou'ta à son nom celui d-e

Rèche. Ainsi, ses enfants ont pu assureï Ia perpétuation d-e ce nom d-ans

le pays.(:) Pourquoi Jean-Baptiste Plnard-, d.it Beauchemin, prit le sur-

nom de Raiche ? Lors d-e nos recherches, nous ar/ons appris q_ue ce Jean-

Baptlst,e a vu le jor:r l 'année même d-e 1a nort d-e cet oncle par alliance.

De 1à peut fort bien d.écouler 1'attribution du surnom Ralche.

Fbançois Reiche fut inhuné le ?.5 juin 1?27 (Z) Aans le clmetière d.e sa

parolsse. Sa femme 1ui survécut plusieuïs années et d-écéd-a en I?42. E'I-

le fut inhumée 1e 26 ocLobre 1742 à Québec.

Sa, vie social-ç et religieuse

11 d-ut  avoir  une vle assez act ive socialement et  re l ig ieusement.  Le fa i t

qu'on le retrouve archer d-e l -a maréchaussée(4),  c 'est-à-dire 1 'équival-ent

d"e notre police d-e vil- le d-'aujourd-'hui, et marguil l ier d.ans 1a Confrérle

d-e Sainte-Anne (S) ,  cela nous d-émontre c la i rement qu' i1 d-evai t  jouir  d. 'un

certain prestige, d-tune grande confiance auprès d-e ces concltoyens.

En 1?I2, dans 1a requête d,e Gilles Coutrirler dit Labonté au nom d.e l{arle

Magd-eleine Maugras, contre Jean-Baptiste Dubord-, au Conseil Souverain, on

mentionne que }4arie Magdeleine Maugras 1aque11e est pressée par Ie nommé

1- Régistre de Notre-Darne de Québec, I70B

2- Régistre de Notre-Dame de Québec, 1727

3-  Roy,  P.-G. ,  Bul le t in  des Recherc i re.q His tor lques,  Québec,  I94)  r  p .  170,
"Les prôt res Resches '

4- Jugçqents et Délibérg.tions du Consej-l Souveraln de la \ouvelle-F:rance,
. 1  a / a  a / t .

Québec,  vo lume fV,  p.  263-264

5- Archlves du Grand Séninaire d-e Québec, Polygraphie no 26, no 9
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Fbançols Reiche nenuisier d.e cette ville d,e "luy payer pension d.e 10 Enfant

qu'il a nourry d-'e11e" . ( t) On tui aurait confié uux enfant. Le 10 arril

d.e 1a même année le lieutenant Paul Dupuys le nomme tuteur d-es enfants ni-

neurs d.e Thomas Sarabezolles d-it Casti]-lan et d.e feue l{arie l{ad-eleine Mi-

net. (Z) Le 2I avril toujours 1a nême année, iI signe comme témoln au pro-

eès-verbal d.e la nomination d-e René Bouchard au tltre d.e subnogé tuter:r

d.es enfants mlneurs de feu Jean Toupin et d-e I'Xad.eleine ùla"izeré. (3)

11 comparalt te h:nd.i 18 ilrars 1?I5, conme fond.é d.e proer:ration d.rAngé1ique

Pinard., d.evant 1e Consell Souveraln. Mardi le 11 août, i1 eomparaÎt à

nouveau toujours pour la mêne cause. (11) Le 11 d-écembre IZ16, Fbançois Rei-

che a d.u gagner 1e proeès pour Angélique Pinard. puisquuon d.it dans l'fn-

ventaire analytique d.es taxes et dépens du Conseil Supérleur quf i1 y a un

compte d.e frais à payer par Fbançois Donrelli-ers, à 1a requête d.'Angélique

Pinard- par suite d-e I'arrêt d.u Conseil Supérieur du It août I?L6. (il Se-

rait-il assez instruit pour se d.émèler avec compétence avec les d.iverses

cours d-e justiee?

Trois ans après s'être enrof é d.ans 1a Confrérie d.e Salnte-Anne, soit le
16 août t?L7, le menulsier Fbançois Reiche est é1u maitre d.e la d.ite Confré-

rie. (6) 11 était entré d-ans cette Confrérie le 26 juillet LZ}B.(ù La

d-ite Confrérie recrutalt tous 1es ad-ultes d.es d-eux sexes qui }e d.ésiraient,

rnals ce nuétait que 1es menuislers qui pouvaient ltadministïer. Durant son

mand.at d.e narguillier, on le retrouve f e 28 octobre 77LI avee 1o abtÉ Jean-

F!:ançols Buisson afin d-e retirer 160 lirres en cartes pour acheter d.e la

1 - :Iugements et Dé1ibératlons au Conseil Souverain d.e 1a Nouvel1e.-_trlance,
Québee, volume VI, p. 325

fnventaire d.es Pièces d.étachées d.e l-a prévôté d-e Québec, pages 94-95

Inventaire des P1èces détaehées d-e Ia E:évôté d-e Québec. page 96

Jugements et Délibérations d-u 9gnse11 Souveraln d-e la Nouvelle-Fbance,
Québec, volume VI, pages 93j à 935 eL 116? à IIZ3

Iriyenlaife analvtiques des taxe , Qué-
b"", p"g" %

Archives d.u Grand- Séminaire d-e Québee, Polygraphie 29, no 76, p. Lt

Arehives d-u Grand- Séminalre d.e Québec, Polygraphie 29, no 76, p. 227

2 -

3-
4-

6-

7-

5-
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Le Séminaire de Québec possèd.e un reçu d.e Fbançois Relche pour le 29 aoûL

1724, où i l  est  d. i t  quui l  est  en charge d.e 1a Confrér ie.  (3)  Je n '? i  pas

1a eertitud.e qu'i1 fut en charge d-e Ia Confrérie d.e Ste-Anne d.e 171) à

L724, mais si cela avait été, i1 fut à n'en pas douter un homme important

d-ans son milieu.

Ses enfants qui  at te ignirent au. moins 18 ans, s 'enrôlèrent dans la Confré-

r ie,  sauf Piere-Joseph 1 'aîné. 11 f i t  instruire ses enfants plus que la

moyenne. Ses f11les allèrent chez les Ursullnes tand-is que l-es d.eux gar-

çons païvenus à maturité firent d-es prêtres. 11 d-evalt être assez à I 'a1-

se pour pouvoir payer 1es études d-e ses fi l les, et payer une grand-e partle

des droits pour 1a Confrérie pour lul, sa femme et ses enfant-s, jusqutà

ce qu' i ls  pulssent le fa i re eux-mêmes. Aussi  ie fa l t  qu' i1 d-emeura à l -a

Haute-Vi l le est  un facteur nous permettant de croire qu' i l  fut  à I 'a ise.

cire pour falre d-es cierges. (t)

Le 10 février 7?I3, l 'abbé Thonas Thibault lui

15 sols pour 1e contenu d.uun mélnorre.(Z) Commê
'. :. .

fal ie ,  le LJ août I?13 i l  fai t  fe compte-rendu

l.a Confrérie,

trbançois Reiche a passé plusieurs contrats.

puisqu' i1 s'agit  de son contrat de marlage.

notalre Genaple(+), il passe un marché avec

Le 13 novembre 1695, Fbançois Reiche passe

1'emplacenent d.e l-a rue Buade. (J)

remet 1a somme de 9Z livres

,,* bon rnq..-rguil-1ier d.oit 1e

des ' recet tes et ,  dépenses de

Le premier ,  nous  luomet tons

P u i s ,  l e  1 9 - I - 1 6 9 3 ,  c h e z  l e

M. de Champigny Noroy' intendant.

son contrat  pour l 'achat d-e

1 -

2 -

3-
4-

Archives drr Grand. Séminaire d.e

Archives d-u Grand Séminalre d.e

Arehives du Grand Séminal-re de

Québec,

Québec,

Québec,

Polygraphie

Polygraphie

Polygraphie

no 16,  p .  B

no  16 ,  p .11

no9

a >

29
46

vo1. I I I ,  19 l+6,  p .  e9

5- Contrat no 1167 d-u notalre Genaple, à Québec
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I

Vient ensulte au 2! novemtne d.e la rnême année, une obligation de mi11e 1i-

rrres quoil d-oit au Sieur Jean Boucher pour l 'achat d.e son emplaeement' ïue

Buad.e. ( 1)

Le 20 oetobre 1694, Jean-Verrier passe un contrat avec le Sierir Relche. Il

reconnaÎt lui d.evoir 60 li.rres en monnaie d.e Fbance. (2)

Un autre contrat ehez le notaire Chanbalon nous inforne qu'i1 eut quittan-

ce d'accord. de Jean Vergeat Sr d.e Prénouveau à Fbançois Reiche. (3)

Tous ces eontrats , une fois d.échiffrés, nous apporteront eneore beaucoup d.e

renseignements sur cet honme et sur son épouser Marguerite, car tout laisse

croire qu'ils ont eu une vie très active. Une d.ernière vérification a éLé

faite: Fbançois Reiche ne figure pas sur la liste d.es patients de I'Hôtel-

Dj-eu d.e Québec. C' était un homme avec une bonne santé!

.  ô  ô .  r
uenr_se fta].cne

1- Contrat ùu 2I novembne 1695, notaire Chambalon

Z- Contrat du 20 oetotre 169+, notaire Chambalon

)- Contrat d.u 19 airril 1697, notaire Chambalon

NOTE : Dans cet artiele, tout comme d-ans 1es autres artlcles d.u mêne genïe

d.ans notre bulletin généalogique, lorsque nous eitons un d.ocument d-'époque,

nous plaçons 1a citation entre guillenets, et nous retrrod.ui-sons l-e texte

lntégral, mot por.r not, lettre Bour lettre, trouvé dans 1e d-ocument origi-

na1. Crest pourquoi ltorthographe d.es mots ou les tournures d.e phrases peu-

vent sembler étranges, ou erronés. 11 s'agit en fait d.u vleux français, qui

ne faisait pas grand- cas aes règles d.e 1a grarunairc...



Réffis-tre d.e. Nsrtre-Danqj,e.{uébe.e, 1.692

Acte d.e nariaffe d.q frêIlç.ois -4-eich.e ,et .l,Iajïsqe,rite-.Pinard, Le d.ix-huitième

ior:r d.u mois d.e février de l'an t69t2 après 1es fiangallles et la publica-

tion d.e d.eux bns d.e nariage faite Ie 10 et 17ième d.u présent mois et an

q.ue d.essus ayant obtenu dispense au Jiène d.e Mg:r -reverend. evesque d.e

Quebec d.'entre françois Reiche fils d.e Philippe reiche et de Paule Rousse

ses pere et mere vivans d.e la paroisse d.e notre Dame d.e la fort evesehé

d.e carcasonne d.'une part et d.e Marguerite Pinard. fille d.e louls pinard.

me Chin:rgien et de ldad.eleine hertel ses pere et mere d.e 1a paroisse d.e

ehanplain d.e eet evesché d-'autre part, €t ne s'estant d-ecouvert aucun

enpeschement, Jay françois Dupré curé d.e Quebec 1es y narié et d.onné la

bened.iction nuptlale en présence d.e nadame d.e Lotbinlère, d.e rené Louis

chartier son fi1s, d.e St-gernain du mesny, lesquels ont signé avec 1'é-

poux et l 'épouse

franeois Relche Marguerite Pinard.

M. Itîagd.eleine Lambert St4ermain

René Louis Chartier Lotbinière Dumeny

Ilarie lvlagd.eleine Chartier Fbaneois Dupré ptre

Jç.'Êà+J+JHHe*J+J+lÊ*Je+ËJ$+'ÊJ+.,çi€+?êàÈ.,+te+'ÊJÊjç*JÊJetHç.}çtÊtt)ÊJtttjtl+J+JÊtF|,çJ+itJ+iÊJ+tÊt$ÊtÈtÊtÊ.lttÉ+e)Ê*

Les responsables régionaux

La deuxlère page d-e ce bulletin d.onne la l iste des responsables régionaux

d.e notre associatlon. Ces personnes ont accepté tÉnévolement d.t être plus

actifs dans leur région, et d.e travail ler à 1'expansion d-e notre associa-

tlon d-e façon plus d-lrecte. Nrhésitez d-onc pas à communiquer avec eux si

vous d-ésirez d-es lnformations sur ltassociatlon, ou si vous avez d-es ren-

seignenents à conmuniqueï. Si vous d.ésirez un artlcle sur un sujet partl-

cullerr ou si vous voulez vous-même écrire un article pour 1e journalt

par exempler ou pour tout autre raison, nthésitez pas à communiqueï avec

votïe responsable régional: i l  est 1à pour vous aid.er, €t i1 se fera un

plaisir d.e Ie faire!
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Notre banque ,d.e d-onnées généa1oÉr1ry-es sur _ordinateur

Comme l'ont constaté 1es participants à notre fête d-u 16 août d-ernier, rro-

tre association a commencé à plaeer sur ord-inater-r des informations géné-

aloglques concernant les descend-ants d.e Louis Pinard.. Quels sont les

principaux avantages d.'un ordinateur d-ans ce d.omaine? Le plus évid.ent est

la vitesse avec 1aque11e on peut aller chercher de l t inforrnatlon d.ans la

némoire d-e }a machlne et I I imprimer sur papier. lôrs d.e Ia f ête r orl pou-

vait, en une minute, imprimer 1 t ascend-ance d.' une personne jusqu t à Louis

Pinardl Inaginez la quanti-té d-e chercheurs et d-e d.actylos d.ont il aurait

fal1u d.isposer pour offrlr le même service sl cette infornation nravait

pas éLé placée sur ord-inateurl

Un autre avantage de I 'ord.inateur est de pouvoir sortlr rapidement une

l1ste d.e norns d-ans des ordres diffé::ents. Par exemple, orr peut désirer la

liste d.es d.escend-ants d.e Louis Pinard- par ordre alphabétique, ou par ord-re

d.e d-ate d.e naissance, ou par ord-re d-u nom d-es conjoints (po* trouver les

affinités avec d-rautres fan11les), ou encore par end.roit d-e nariâBe , etc.

Avec d.es i i " tu" placées sur papier,  cecl  n 'est  pas possibler les noms sont

en ordre alphabétique, et ctest toutr ou i ls sont en ordre de date d.e nais-

sance, €t  r ien d 'autre,  de sorte que les recherches sont d. i f f ic i les,  Ion-

gues et laborieuses.

A v e c 1 ' o r d i n a t e u r r o I l e n t r e 1 ' i n f o r m a t 1 o n @ l € [ o r d r e q u e 1 c o n Q U e ,

et,  paï  1a sul te,  i I  est  t rès facl le à ta machlne d.e la sort i r  dans n ' im-

porte quel ord-re désiréi Et la nachine peut imprlmer ces l lstes à 100,

200 et même 100 lignes à la minute! 11 en résul-te une grand-e éconornie de

tenps lors de l t impresslon de ces l - is tes,  et  aussl  l -ors d-es recherches que

font les membres d-e l 'associat ion.  Par exenple,  s i  on cherche un Pinard-

(d.ont on ignore 1e prénom) , né à Batisean en I?77, €t q.ue tout ce d.ont on

d-lspose est une l1ste alphabétique, ofl peut chercher longt€mps'r Avec une

liste alphabétlque et une liste par end-roit de naissance, la recherche est

beaucoup plus facile.

Dtoù vient le terme "banque d-e données"? Dtune façon générale,  une banque
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est un endrol t  où toon met quelque chose en conmun. Dans notre cas,  ctest

d-e f information (aes d.onnées) q-rr" I 'on net en conmun. Plusieurs person-

nes effectuent d-es recherches pour notre association au Québec. au Canad.a,

aux Etats-Unls, €t même en Europe. Périod.iquement, i1s se réunlssent pouï

échapger l-es nouvelles informatlons trouvées et orlenter 1es recherches,

afin d.'éviter d-e travall-ler en duplicata. A ce noment, l 'ord-inateur est

une grande aide, ear il pernet d.e répandre plus facilement les découver-

tes de chacun. Présentement, une seule personne a une copie complète d.es

5 000 fiches dont nous disposons sur les d-escend-ants de Louis Pinard-. La

ralson en est  b ien s lmple:  lnaginez le t ravai l  qu'exige la mise-à- jorr  d.e

cette masse drinformation, et 1e travall d-e copiste requls pour expéd.ier

les fiches corrigées à chaque chercheurl

Sur ce point, f 'ordinateur est un outi l idéal: i1 permet d.e corriger ra-

pidenent les fiches, et dten lnprimer en quelques instants autant d.e co-

pies q.ue I 'on désire.  L 'ordinateur peut nême conseïver la d-ate d-e la

mise-à- jour,  êt  impr imer toutes les f lches rnod. i f iées d.epuis 2,  3 ou 4

moi-s l  De pl ] rs,  entre deux rencontres de cherchel l rs,  s i  l tun d-teux d.ésire

savoiT s i  des recherches eont fa i tes par l tun ou l tautre d.es autres cher-

cheurs,  i l  n 'a qu'à interroger la banque d-e d.onnées, et  i l  voi t  s i  d. 'au-

tres personnes font Ia même recherche que 1u1. Comne on peut Ie consta-

ter, crest un outi l- qui perrnet de grand-es économies de temps.

Pourquoi notre propre banque de données, alors que d-tautres personnes,

notamment 1'Universlté d-e Montréal- (f" d-épartement d.e d"émographie), pla-

cent eux aussi cet'r,e information sur ordinateur? Tout dtabord-, loappro-

che des démographes est fort dlfférente de 1'approche d-es généalogistes.

Ceux-là sont intéressés par les déplacements d-e la population, par 1a

quantlté de personnes à tel end-roit à telle d.ate, et autres consid-érations

du genre. Les généalogistes recherchent des l iens parentaux entre 1es

personnes, ce q_ui est très d.ifférent, et plus d-iff ici l-e, caï i l  y a ci.e

nomtreuses vérif icatlons à faire avant de porlvoir être assuré qu'une d-ate

ou une naissance est vérldique. De p1us, le d-épartement d.e démographie

d,e 1'Université d.e Montréal- ne prévoit pas d-épasser le régime français UZ\O)

à cause d-e la trop grand-e quantité d-tlnformation à amasser. Or, nous avons
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déià d.ans nos fiches toute cette infornation, Cf est plutôt 1a périod.e

1BB0-1980 qui nous intéresse. L' infornation amassée par 1'Universlté

d.e Montréal nous est d-one utile, mais elle nfest pas complète, loin d.e

1à: n nous faut d.onc construire par nos propres moyens notïe banque

d.e d.onnées sur ord.inateur.

La facette 1a moins agréabIe d.'une bnque d.e d-onnées sur ord.inateur est

d.'avoir à entrer toute cette lnformation dans 1a "némoire" d.e lt ord-ina-

ter-r (if s'agit en fait d.e d.lsques magnétiques, où est conservée f in-

f ormation sous une forme cod ée ) , Dé jà , plus d.e 1 5OO noms on été en-

trés, avec 1e nom d.es conjolnts et d.'autres informations pertinentes,

et le travail se poursuirrra au cours d-es prochains mois (et années. . . ).

0n évalue à plus d.e 2J 000 le nomtne d.e personnes qui seront d.irectenent

touchées par nos recherehes, alors que ce1les touchées ind.irectement

(p"r alliance , ou parrain, marrar.ne , ténoins aîrx mariages , notaires , etc. )

sont illimitées! 11 faudra d-onc plusieurs années d-e travail pouï amasser

toute eette information.

l4ais cettà information, une fois entrée d-ans 1 I ord-inateur , pourra servir

à plusieurs saucesl Par exenple, pour imprimer les attestations d-'ascen-

d-ance que les membres ont reçues récemment, il a fal-l-u senslblement Ie

nême temps que si ces attestations avaient éLé faltes manuellement. I{ais

sl cela avait été 1e cas, toute nouvelle attestation d-emand.erait encore

beaucoup d-e travail. Conme toute ltinformation pour ces attestations est

sur ord-inateur, e11es sont faciles à corriger et à ré-impriner aussi sou-

vent qu'on 1e désire. La situation seralt  toute d. i f férente si ces attes-

tations avaient éLé faltes manuellement.

Pour terminer, quelques nots sur la signification d.u numéro généalogique

associé à chaque personne entrée d.ans la banque d.e d-onnées. Ceux qui sont

venus à ta fête, et q_ui ont reçu Ier,r ascend-ance jusqu'à Louis Pinard., ont

remarqué ce numéro d-onné à chaque personne sur la liste. Tout d.'abord.r oil

constate que ce nunéro contient autant de chiffres qu'i1 y a d.e génération;

entre 1a personne et Louls Pinard-, eui est consid.éré d.e 1a première géné-

rat ion. Donc, à 1a 9e génération, 9 chif fres, à ta Be, B ehiffres, etc.



Louis Pinard., marié à Plarie-Marguerite Hertel, porte le numéro I, €t, na-

rié à Ivlarie Ursule Pépin, i1 porte le nunéro 2. Les enfants d.u premier

l i t  portent les numéros II ,  12, t3, etc. .  .  et ceux du d.euxièrne l i t ,  2! ,

22, 23. , .  A la troisième génération, on retrouve !7L, I I2, L73.. ,  ,  727,

I 2 2 r , . .  7 3 I ,  ! 3 2 . . . ,  2 I ! ,  2 I 2 r , , .  2 ? . ! ,  2 2 2 r . . .  e t c . . .

Cette numérotation a d.e nombreux avantagesi 'd.f abord-, etr-1e permet d-e eon-

naltre 1e d.eg:ré d.e parenté entïe d.eux personnes. Par exemple , I2j456 et

723789 onL trols ancêtres conmuns (t, 12 et 1n), 723456 et tzj4ZA sont

cousins (if s ont le même grand,-père), ete. De plus, il est très facile d.e

trouver 1 'aseend-ance d. t une peïsonne , caT 1234 56789 a conme père 1234 5678 ,

et conme grand-père 1234567, et conme arrière-gpand.-père 72y'56, êt comme

arrière-arrière-grand--père 72345, ete. . . 11 suffit d-onc d.e placer les

personnes par ordre de numéro généalogique, êt nous avons legr ascend-aneej

A-t-on besoin d'aiouter autre chose pour pïouveï que la généalogie est

1'endroit paï excellence pour utiliser un ord-inater.rrj Au cours d.es ré-

cents mois, surtout lors d-e la fête d.u 1-6 août, nous avons déjà pu pro-

fiter des fruits de notre travall sur ordlnateur, et ce nlest qutun d.ébut:

Les mois et les années à venir seront encoïe plus intéressants et je vois

déjà que d-e nombreuses autres associations de généalogie et d-'autres cher-

cheurs seront bientôt à notre porte pouï profiter eux aussi des bénéfices

d"e notre læ.nq ue d.e données sur ordinateurl

Jean-Luc Geoffroy

2L



His tor ique de  l  tassoe ia t ion

Par un lundi pluvieux de Itautomne L977, d-eux personnes se retrouvent clans

1a même salle : le bureau d.es archives d.e Tbois-Rivières.

-  Excusez- inoi ,  j taurais v ivement besoin de ce volume.

-  C t  es t  euer  .  r  j  t  en  a i  beso ln  moi  auss l .

:  -  Sur quel le fami l le fa i tes-vous des recherches?

- Sur les Pinard, et vous?

- Quel le coincidence, moi aussi i  Je me nonrne Denlse Raiche, €t

vous?

Léo Therr ien.

Et de cette conversat ion banale est  sort i ,  t ro is ans plus tard. ,  l  tassocia-

t ion "Les Descendants de Louis Pinard, inc." .  Que de chenin parcouïu d-epuis

ce temps grâce à 1a collaboration d.e centaines d-e peïsonnes eui, chacune,

ont fa i t  leur pet i t  ef for t  pour about i r  au ïésul tat  que l 'on connal t l

Après cette première rencontre, Léo présenta Denise à un autre mordu d-e la

généa1ogie. :  Lucien Florent.  Une première rencontre formel le eut l ieu au

Motel  Montclair  de Trois-Riv ières,  er  janvier L978, Etaient présents 1es

t ro is  mordus :  Den ise ,  Léo e t  Luc ien .  Par  la  su l te ,  i1s  se  rencont rè ren t

avec en plus I 'abbé Maurice Florent et  quelques autres personnes portr  é la-

borer 1es pr incipaux object i fs c le 1 'associat ion.

La prernière réunion officlelle, au cours de laquelle un procès-verbal fut

réA igé ,  € t  un  r r fond-s  P inard- "  fu t  c réé  (  $Z.OO par  par t i c ipant . . .  ) ,  eu t  l ieu

ên i :n r r io r  1978.  Une qu lnza ine  de  personnes y  ass ls ta ien t ,  e t  deux  comi tés

furent créés: un comité de recherche, et  un comité d.es fêtes.  Déjà f  id-ée

d- 'organiser une fête pour tous les d-escend.ants d.e Louis Pinard à 1 'été f9B0

étai t  formulée. Du côté d-e la recherche, i l  étai t  urgent d.e compi ler  toutes

les données déjà amassées, et  I ' idée d-e placer cet te informat ion sur ord- i -

nateur conmençai t  à fa i re son chemin. Les espr i ts étaient d-onc or ientés

vers  ces  ob jec t i f s .

P:r  la srr iT.e,  à interval le d-e d-eux mois envlron, les rencontres se sont

succr, ,c lécs,  les Lre.s,- , - ins se sont préci-sés,  €t  de nouveaux col laborateurs



sont venus d-e tous les coins de 1a trrrovince pour accélé:rer 1a mise en p1a-

ce d.e ltassociation. Grâee à 1a généïeuse collaboration d.e Me Henri Dion,c.ï. I

notre charte fut rapid.ement aequise. Dès 1ors, nous avions une existence of-

f ic ie11e, et  les événements se sont précipi tés.

Des réunions bi-mensuelles, puis mensuelles, se sont tenues à ta salle

paroissiale Jean XXIII, que nous prêtait gratuitement m. 1'abtÉ Jean-Yves

Dostaler, La date de la fête fut d.éterninée, et on d.écid.a également d.e pu-

blier un bulletin généalogique semestriel, qul serait d.istribué gratulte-

ment aux memtres. 0n ne perdait pas d-e vue non plus le projet d.f écrire un

livre sr.r Louis Pinard et sa d-escendance. Plus d-e 1000 lettres firrent expé-

diées aux quatre coins d.e la province pouï inviter 1es gens à se joindre à

notre assoclation, et un concours d.e bl-ason fut organisé.

La première réponse d-es gens contactés fut peu encourageante. Une centaine

de mentnes seul-ement s'étaient joints à 1'équipe init iale. On entrepri-t un

blitz té}éphonique auprès d-es p00 personnes q_ui n'avaient pas répond.u à ta

lettre que noûs leur avions expédiée. Cette fols-cl, Ie résultat fut meil-

leur, et on atteignlt au début de l 'été 1e nomtne d.e 2J0 nemhtres.

Du côté d.e 1a tête d-u 16 août 1980, les événements se sont précipités ég^-

lenent. La Brasserie 0tKeefe nous confirmait la présence dtune imnense tente

au terrain "Le Donalne 3-R", ce qui nous assuraii que, beau tenps ou mauvais

temps, 1es partlcipants à La tête auraient un abnii Par la suite, I 'organi-

sateur en chef d.e l-a fête, Mauri ce Lauzière ( trois fois ff iAVO : ), reçut

un accueull ehaleureux de toutes les personnes rencontrées: frults, 1égumes,

fromages, etc... , tout l-ui fut fourni pïesque au prix coûtantr c€ qul permit

des économies considérables.

Et nous ét1ons plus d-e 1000 à cette fête d-u 16 août, eui venalt couronner

plus d.e deux ans d'effortsi Avec les 50 nouveaux mentnes de cette journée,

et ceux qui se sont rall iés par 1a sulte, nous avons terminé l 'année avec

près d.e 4J0 memtnesl  Quel  est  l robject i f  d-e 1981 ? 600 mentnes, BO0 ? Vous,

les memtres actuels, vous d-onnerez la réponse à cette questionl



Les Descendants de Louis Pinard, inc.
Société sans but lucratif, incorporée sous le 3e chapitre de la loi des compagnies.

PRES.: LUCIEN FLORENT

sièse social: 3155 chamfii;ilriRivieres, cBY 3M7
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NIQUE DE IRESSE *** COMI{UNIQUE DE IRESSE *** COMMUNIQUE DE }RESSE *** COMMUNI

VENANT DE TOUS LES COINS DU QUEBEC , DU CANADA , ET DES ETATS-UNIS,

Pr,us DE 1000 DESCENDANTS DE LOUrS PTNARD (t6:{q,-t6gil SE SONT RASSEM-

BIES SAMEDI LE 16 AOUT DmNrm POUR SOULïGNER LE l00e ANNTVffiSALE

DU SECOND MARIAGE DE LOUIS PII{ARD AVEC MARIE-IMSULE PEPIN.

EN FT,US D ' ACTTVITES SPORTTVES ET RECREATTVES ( FU,US, PIECE DE THEATRE ) ,

UN KIOSQUE. DE GENEALOGIE AVEC ORDINATEffi, UNE EXPOSITION DE PHOTOS AN-

CIENNES, ET UNE CONFm'ENCE SUR L'ANCHIRE LOUIS PINARD ONT PMMIS AUX

PERSONNES TRESENTES DE SE RE1ROWM DANS LE DEDAIE DES PINARD, BEAUC}M-

MIN, LAUZImE, FT,ORENT, RAICI{E, FT,EIIRENT, ETC. , QUr FORMENT LA DESCEN-

DANCE DE LOU]S PINARD. LA JOIIRNEE S'EST TERMINEE PAR UNE GRANDE SOI-

REE DE DANSE POPULAIRE.

Tous sE soNT QUTTTES EN SE DONNANT RENDEZ-VOUS EN I9w, ALORS QUE

L'ON FEfmA LE 35Ae ANNIVffiSAIRE DE LA NAISSANCE DE LOUIS PINARD.

IAESSE *** COMMUNIQUE DE INESSE *** COMMUNIQUE DE IAESSE *** COMMUNIQUE DE

Lc:s , - lescer rda ' r l s  de  Lou is  Prn , r l J  i ' . r )n to r 'êonênt  aussr  des  Lauz ie re ;  .des  Beauchemrn.  des  Ra iche.  des  F lo ren t .  e t  aussr  des  Laun iere
des  Lauz ie r .  des  F le r r ren t .  e tc .
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Trois générations de Pinard-:Robert, à d-roite,
Paul , âu centre , Davld- et Louis -l{arc r e rr avant j

Les Fleurent à Ena se bourrent.. .
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Qui nous d_ira à qui appartient eette bel1e famille?
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Deux eousins en

et

plelne forme: Onias Pinard.,

Ed.ithe Lauzière

Notre couple d.e d.oYenst

Beauchemin). Au centre,

M. et l{me Beaul-ac ( Uaria

illad.eI eine Beaud.in (Beauchemin)

Des sor:rires qui en d.isent longl

Des Lauzière en train d.e luncher!
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Avec un sourire comme Çâ,

ait eu J0 nouveaux menbres

pas étonnant que I ron

cette jorirnée-Ià :

Denise Raiche et Lucien Florent,

d-eux des pionniers d-e

1 'assoc ia t ion
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I

Du monde, encore d-u nond-ej



Le conseil d.rad.mlnistration pïovisoire ::

Pinard., Marcelle Pinard., I{adeleine Bea.-:_:

Fl-orent, Jean-Eud_es Fleurent, Denise Rai:

Geoffroy, et Paul E. Beauchemin (le pfrc-_:
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Un sport q_ui fut
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:: ?lein travaill De gauche à d.roite, I{arie-Anne

âeein, Germai-n Pinard-, I{aurice Lauzière, Lucien

ehe, Léo Therrlen, Thérèse Raiche, Jean-Luc
cg:aphe).
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Notre synpthlque aninater,r d.e la soirée, Jacques Hubert,

présente 1es d.oyens d.e 1a journée: Ed-mond. Beauchemin ,

86 ans, €t Maria Beauchemin-Beaulac ( 86 ans aussi ):

La maison ancestrale d.es pi-nard., à Nieolet

Domrnager orr aurait souhaité en profiter davantagel
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Cette attestation d.'ascendance est expéd.iée à chaque memtne, après vérification



un vitrant témoignage à ra sulte de la rête d_u 16 août 19Bo

Chers amis,  chères anies,

Les Descend_ants de Louis plnard", inc.

ce serait plus qu'un oublir ce seralt quasi une ingratitud.e
de rna part, de garder le silence sur les événements vécus avec vous en
cette année privilégiée de 1980. Dès maintenant, soyez assurés que non mes-
sage est essentiellement un tribut d.e gratitud.e à votre endroitr u' d.ésir
de réussite pour la permanence d.e notre association.

Lors de cette rête fanil l lale d.u 16 août 1980, je fus ravi d.e
1r heureuse d-écouverte d.e nombreux témoins d-e notre ascend-arrcer Les ,,parents,,

que i 'y a1 découverts seront d.ésormais d-es cousins à vlsiter, et, plus 1m-
portant encorer url certain nomtne d-rentre vous viendrez encore, d-ans 1es
prochaines années, à d-e nouvelles agapes, très val-orisantes pour chacun.
Le résuttat d-u travail effecbué tant par le eomité central que par 1es
sous-comités mra apprls la perpétuelle variété d"rexpression d-e notre peu-
ple français-québecois.

Concentration des efforts d-'un groupe d-éterminé et entrepre-

nant Ce promotellrs r réusslte spectaculaire d.u grand- rassemblement, tout
cela est une promesse dtémancipation nécessaire pouï nous-mêmes et pour

nos enfants, appelés à prend-re 1a rel-ève. Mercl à Uauri ce Lauzière, de
Shawinl8âo, pour avoir dirigé I I organisation d.e b fêtei Merci à l 'équipe

de la première corvée d.e mravoir permis d.'ajouter à mon expérience d.es d.i-
mensions culturelles irremplaçablesi Merci aussi à Lucien F!-orent, notre
président, et à Denise Raiche, du cornité d-e recherche, polrr avoir ani-mé
tout le groupe par leur enthousiasme d.ébord-ant pour 1a généalogie I

Bonne chance et sincères anltiés aux memtres d.u premier con-

sei l  dradministrat ion permanent d.e l tassociat ion,  et  mi11e mereis aux

rnembres du conseil provisoire dont le d-évouement a laissé chez nous

tous une empreinte lneffaçable.

chers vous tous, quand je penserai  à ' r rcus,  j téprouverai

du bonhei:r: ^- 
Germain Pinard, d. m. v.
S t -C harl e s -de -BeIl_ e chas s e
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Col-lection d.e photographies

La fête des Pinard--Lauzière-F1-orent-Raiche-Beauchemin-Fleurant-etc. . .

nous a fait découvrlr une foule de talents. Pour ma part, Itexposition d-e

photos n 'a amené au-d-elà d-e ce que j 'espérals!

La photographie, c'est d-u vlsuel, et on salt q-ue Ia ressemblance d.e certains

descend-ants reste longtemps. On l-ta vu à ta fête, alors q_ue nous nous extasions

d-evant les photos de nos gïand-s-pères et d.e nos grand.'mèresl C'est tout d-irel

Comme 1'a signalé le ministre Jacques-Yvan Morin au congrès d-e généalogie

en 1978, i l  est i-nportant d-e recueuil l- ir les dignes d-ocuments d.e nos ancêtres,

et peut-être serez-vous aussl chanceux que rnoi en d-écouvrant une boite d.e vleil-

1es photos d.ans le grenier d-e la. maison drun petit cousini

Ne remett,ez pas votre coll-ection aï plus tard-, et cherchez auprès de vos cncles,

tantes, cousins et couslnes pour trouver des photos q_ui feront reviv-re les per-

sonnages d-tantan.

A la suite d-u succès remporté par l 'expositlon d-e photos lors d-e la tête d.u

16 août 1980, i l  serait important d-e monter un répertoire d-es photos des

d-escend-ants Ce Louis Pinard-. Vous êtes d-onc invités à nous communiqueï la l iste

des personnes d.ont vous avez des photos, €t nous communiquerons avec vous

pollr obtenlr des copies de celles qui nous mancluent. De cette façon, lors de

notre prochaine fête,  l texposi t ion d-e photos sera encore plus spectaculairei

lJeo Inerr t_en

? ô



Signiflcation et provenance des noms de famllle

d-es descendants de Louls Pinard

Depuis quelques années, de nombrreuses assoeiat,ions d-e famllle ont vu le

iour. La plupart ont Ia caracLéristique d-e regrouper d.es personnes qui por-

tent  toutes l -e même nom, ce qui  faci l i te la recherche d.es membres d-e ces

associations. Pour notre part, i l  aurait éLé inuti le d-e former une associ-

ation de "Famille Pinard", car nous aurions alors perdu 1a trace de mill iers

de descendants authentlques de Louis Pinard, q.ui portent d'autres noms d-e

famille q-ue "Pinard-", et nous airlons eu en plus la si.rrprise d.e regroupeï

des "Pinard di t  Pépin",  ou des "Pinard di t  aut ïe-choss, qui  ntauraient eu

aucun ancêtre commun avec les d.escend-ants d.e Louis Pinardj

Lors de la conférence d-onnée par Lucien Florent à ra rête d.u 16 août 1980,

les Ralche et  l -es Beauchemin ont eu d-roi t  à l 'expl icat ion d.e l 'or ig ine d-e

leur nom de famille, Err ce qui concerne les Florent et les Fleurent, une

de nos membres, Jacinthe Fleurent,  de Nicolet ,  nous en donne la s igni f ica-

t ion  :

"'Le seul Florent apprenté à notre famille fut Fl-orent

C lerc ,  d i t  Lec le rc .  11  eu t  un  f i l s ,  Jean,  de  son é-

pouse Marie Gendre. Celui-c l  épousa l4ar ie-Claire Lo1-

seau, et  une de leur f i l le épousa en ITZO Gui l laume Pi-

nard di t  Beauchemin, f i ls  de LOUfS PINARD. Mais ce n 'est

que deux générations plus tard que le nom réapparut. Les

enfants de Joseph, l 'un des f i ls  de Gui l laume et  de Mar-

guer i te Leclerc,  eui  avai t  épousé El izabeth Gauthier,  per-
\ r r \

pétuèrent le nom de famille FT-,ORENT en ajoutant a leur

propre nom de famille le prénom d-e leur arrière-arrière-

grand--père. "

Avec les ans, les erreurs de transcr ipt lon f i rent  du prénon de l ta ieul  p lu-

s ieurs norns de fami l ler  t r - Ieurant,  Fl-eurent,  Ff-orand, etc. . .Albert  Dauzat,

d.ans son dictionnaire d-es noms et prénoms d-e F?ance ( t ) , ind-ique que

tr- Iorent fut  le nom d.e plusieurs saints,  dtévêques, et  qut i l  fut  aussi  un

surnom myst ique: i l  s ignl f ia i t  "  f leur issant dans la fo i  " .

3r



Quant aux Lauzière,  Lauzier,  Launi-er,  Lasnier,  etc. . . ;  i1s portent ce nom

par le bon plaisir d.e Louis Pinard. dit Lauzière, fils d.e Louis Pinard et

d.e Ularie-Mad.eleine Hertel, €t marié à Mad.eleine Renou. Dans l-e dietionnai-

re d-éjà cité, on trou-re 1a d.éfinit ion suivante d-u mot "Lauze (sud-est) :

Schlste servant à couvrir 1es rnaisons; peut représenter

un nom d.e hameau, ou un ardoisler ayant conme nom d.e

profession - lauzier.

Pour monsieur N.E. Dlonne (Z),  volc i  1a s igni f icat ion qu' i1 en donne:

De Lauzières, seigneurie d-u Langued-oc, érigée en 1580

pour d-e Montfort. Lauzlère: poutre sur laquelle se pla-

cent 1es lauzes ( pierres plates, ard.oises)

Arirait-i l  éLé un poseur d.e lauzes? ou un menulsier spécialisé dans 1'1ns-

tallation d-es poutres sur lesquelles on posait 1es lauzes? Dans 1es re-

eherches d-éjà entreprises, nous nravons pu d-écouvrir le métier d-e Louis

Pinard- d-it Lauzière. Mals nous savons qu'i l  appartenait à la confrérie d.e

Ste-Anne, et que cette confrérie regroupait les menuisiers (3).

0u encoTêt.y ar-rait-iI eu un l ien entre ce Louis Pinard- d.it Lauzlère, €t

son beau-frère Fbançois Rèche , époux d.e Marguerite ? Nous savons que ce

Fbançois Rèche venait d.u Langued.oc. Ar:rait-i l  habité 1a seigneurie de

Lauzières, et alnsi donné ce surnom à son beau-frère? Tant que ces ques-

tlons d-eneureront sans réponse, nous vous laissons vous-nêmes 1e lolslr

de conclure suï  l tor ig ine d.u nom Lauzière.  Ce nom aussi ,  avec 1es ans et

les eïïelrrs d.e transcription, a généré d.e nombreuses variatlons! Lozier,

L a s n i e r ,  L a s n i è r e ,  e t c . . .

En termlnant, vous comprenez maintenant por:rquoi tant de personnes aux

noms de famllle d-ifférents descendent toutes de Louis Plnard, et pour-

quol de nombreuses recherches sont nécessalres pour déterminer si une

personne est descendante ou non de T,ouis Pinard. Et pour ceux qui font

ces recherches, 11 faut une bonne mémolre, pollr se faufi ler d-ans l-e dédale

d.es Plnard-,  Beauchemin, Lauzlère,  Raiche, t r l lorent,  etc. . .

I- DauzaL, Albert, Dictionnaire des noms de Fbance, Paris, Larousse, I95I
2- Dionne, N.E. , Les Origines d.es familles canadlennes-françaises, Québe cr 7974

l- Archives d-u Grand--Séminaire de Québec, Polygraphie 29,no 16, p. 166
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Guillaurne Pinard dit Beauchemin, fils

Dans les deux premiers bulletins d-e La Pinard.ière, il a été question de Louis

Pinard., notre ancêtre commun, et d-e son flls Guillaume. Lucien FLorent a ég"-

lement expliqué les liens entre ces familles et les Pépin, les Hertel, les

Leclerc et autres familles d.e ce temps. A Ia troisième génération, nous re-

trouvons maintenant un fils d.e Guillaumerappeté Guill-aurne Pinard. d.it Beau-

chemi-n, fils

Ce Pinard. d.e la troisièrne génération vécut fort probablement près d.e cette

"route à Cuittaune" d-ont j 'ai parlé d.ans 1'un d-e mes précéd.ents articles.

Guillaume est né sur Ie sol nicolétain le 26 mai 1722, n se marie en pre-

n1ères noces avec Josephte Loiseau, fil1e de Jean et de Josephte Gauthier .

Ce marlage se d-éroula à Bouchervil-le, le 30 octotne I74?.De cette union est

né, 1e 72 mai t749, Jean-Baptiste, seul enfant d-e ce couple. 11 d.evait molrir

à t 'âge d.e 2J ans, à Nicolet, Ie 20 mars 1776.

Malheureusenent, Josephte Loiseau d-écéd.a molns d-e trois ans après son maria-

gê, le 6 févrler 1750, à Nicolet. Trois ans plus tard., Guillaume épouse en

second.es noces Josephte (tutarie-Anne) l4arcot, 1e 14 mai 7?53, à"Basti-can.

Elle étalt la fil le d.e Plerre Marcot, et d.e l4arie-Loulse Houle d.e Lotbiniè-

ïê. De cette d-euxièrne union, il naqult ! enfants:

- 1e B fév-rier 7755 : Joseph, narié à entoinette Daneau }e

n janvler I7?9, à La Baie, possesseur d- 'une Îte au ni-

lieu d-e la rivière, portant 1e non d-e "LoÎle d-es Pinard et

d.es Beauchemin" r eil face d.e la propriété d.e Paul-Emile Beau-

chemin, fils de Didier ( aujotrcd.'hui Denis ). Joseph demeura

voisin de Fbançoi-s, son frère.

- 1e 1J mars I?56 : Joseph, d-écéd-é à ta naissance

- le 20 février 1?58 : Ursule, d-écédée à l 'âge de 5 jours

- 1e It fév-rler 1759 : Josephte, nariée à Mod-este Lemire le

J fév-rier I?BI à Nicolet, et d-éeéd.ée à I'âge d.e 23 ans

le !9 mai 176I : Jeanne, d-écéd.ée à

le B octotne I?63 : Flançois, marié

octotre 1786, à Nicolet

ans

Elisabeth Lemire le 2

c.
a

? ?



Ursule Legros,  le 28

la naissance
. \premr_eres noces avec

à Nicol-et ,  et  en

févr ier  1808 à Nicolet

En 17 53, Guil laume signe son contrat de mariage devant le notaire Le Proust

disant avoir un fi ls de 4 ans, et une terre de sept arpents de front, dont

quatre en valeur, à Nicolet. Nous possédons dans un autre conirat du notaire

Le Proust un inventaire d.e ses biens, passé le 75 ju in 1752. Son nom est

égalernent rnentionné d-ans le contrat où son père Guil laume lègue ses biens

à Lou ls  son f rè re ,  le  J  ao î t  I?52.  Le  cous in  d -e  Josephte  Lo lseau (  fu .p re-

mière épouse d-e Guil l-aume ), Ple-:re Lemire, y est également présent. On a

retrouvé également le contrat d'abandon d-e Guil-laume, le B septentre 1785,

d-evant le notaire Jean-Baptiste Badeaux. Nous publierons plus tard le con-

tenu de qes contrats et  I ' inventaire de ses biens.

A son acte d-e sépul ture,  i I  est  d- i t  qur i l  est  C.écéd-é à Nicolet  le 9 d.écem-

tnre 1?92, à 1 'âg" d-e fO ans, ayant perd-u la mémoire.  J 'a i  connu plusieurs

d-e  mes a i l leù ls  qu l  on t  hér i té  ce t te  fa ib lesse  du  cerveau en  v ie i l l i ssant . . .

*)êJ(.,ÊrçJ(ie)€Ê*J(JÊrÉi(J+i(t+r.,*,ÉJ(rrrÊ)erÊJ(iÉJ(i*,ÊrÊJe)+*r+*****:;:":ïi::*****J(rÊJ(J+)Ér(r+*J+iÉJ+)r)F)ÊJÉnîrJÊJ*r

NECROLOGIE

Nous avons appris avec regret 1e d-écès d.e quelques-uns d.e nos nembres en 1980r

M. Elie RaÎche, du Cap-d-e-}a-Mad.eleine

l4rne Antonio Pinard, de Ste-Monlque

M. Victor Therr ien,  de Ste-Perpétue

Aux familles éprouvées, nous offrons notre plus sincère sympathie.

- le :9 octobre 1765 : Gull- laume, marle a

janvier  1793,  à Nicolet

--1e 72 mars i?6? : Marguerite, d-écéd-ée à

- le 19 rnars 1768 : Marguerlte, nariée en

Jean-Baptiste Rousseau, le 4 juin 1787,

d.euxièrnes noces à Joseph Chauvet, le 29

? / r



Saviez-vous eue. r r

Lors d.e 1a fête du 16 août dernler, nos d.oyens étaient M. Edmond. Beauchemin,

âgé d.e 86 ans, et Mne l4aria Beauchenin-Beanlac, 86 ans également

. .  r  et  que 1e benjamin,  1ui ,  n 'avai t  que 12 jours :  11 s 'agi t  d.e Jul ien

Pinard-Bériaul-t, fils d.e l{arie Pinard-!

. . . et q_ue plusieiirs familles étaient représentées par trois généralions:

citons, entre autres, Lucien Beauchemin, de Notre-Dame-du-Bon-Consei1,

de son f1ls Claude, et  de son pet i t - f l ls  Luc

. , .  et  Edouard Beauchemin, d-e Montréa1, de son f i ls  André,  et  de sa pet i te-

f i l le Annie

. . . et Joseph-Adélard Beauchemin, d-e son fi ls Vincent, et d-e son petit-f i1s

Stéphane

,. .  et  Ed-rnond.Beauchernin,  de son f i ls  Jean-Noel,  et  d-e son pet i t - f i ls  Yvan

. ., et Roland- Pi-nard, de Wotton, de son fi ls Richard, de Gatlneau, et d.e

sa petite-f1lfe Isabelle

. . .  et  Wi l f r id-  Pinard,  de Danvi l le,  d-e son f1ls Léo, de Wotton, et  d-e son

pet l t - f i1s Jean, de St-Basi le-1e-Grand.

... et la petite d-ame q-ui sf occupait d.u souper ( Cfrristine Dumais-Lauzière,

épouse d.e Maurice Lauzlère ) était enceinte d-e 6 rnois. . . €lle a eu

une belle fi l le, Sara. Féllcltations aux heureux parentsl

. . .  75 tnaves ont ut l l isés 1a piscine malgré fe temps fr isquet

. . , une semaine après la fête d.u 16 août, la famille Raiche st est retrouvée

d.ans une autre réunion d.e famil-le tenue à Wotton chez Gerrnain Raiche

... Ia d-oyenne d-e nos rnemtres, Mme Emma llathon (naicrre) est présid-ente d'u

club d_e l 'âg" d-'or d-u foyer où elle résid-e au Cap-d-e-l-a-Iuladeleine

.. . le blason d.e notre assoclatlon est une id-ée orlginale d-e Jacques Desmarais

ïevue et corrigée par Me Georges N. Parent, de Québec, spécialiste en

hérald.ique





hésgntatlon_dq blason

Cond.ensé historieuê, le blason illustre le passé, le présent et d.irige un

regard- vers l tavenir.

Parti d.e Fbance pour s'établir au Québec (neur d"e 1ys), Louis Pinard. a lais-

sé d-e norntneux descend.ants çtui ont travaill-é et vécu d.e 1a terre (gerbe d.e

blé) et qui se multiplient encore (roue d-'engrerage: ère j-nd.usJr,rie11e). La

vitalité et le dynarnlsme d.es générations actuelles pefurettent d.e présumer

d-'un avenir fécond. (chevron et d.evise).

Description

Ecu ou bouclier triangulaire d-'argent au chemon d.e gueules chargé d.e trols

gerbes d.e b1é d.'or, accosté à d.extre et à senestre d.'une fleur d.e lys d-'a-

z lJt ,  en pointe,  une roue doengrenage dtazur.

L'écu est 1a forne d.u blason d.e l 'Aunis et d.e Ia vil1e d.e La Roehelle, où

est né et 'd-'où partit Louis Pinard. veïs 1e nouveau contlnent.

Ernblème d-e 1a souveraineté d.'état d.e 1a Fbance d.epuis I 'an mil, la f leur 
'

d.e 1ys apparait sur son blason, srlr celui de La Rochelle et aussl sur celui

du Québec. Ses trols pétales rel iés i l lustrent les qual i tés d.e fo i ,  sapien-

ce et  chevaler le.

Les gerbes de bfé expriment f intimité, l 'attachement à t-a terre ferti le et

généreuse. Ei"les signalent les nomtreuses génératlons d.e cultivateurs.

La roue d'engrenage, symbole d.e 1'ère ind.ustrialisée, pour 1es d-escend.ants

actuels' rayonne conme autant d-e farnil les au même noyau central: 1es

RaÎche, Beauchernin , Latszier , Lauzière, Fl-orent, Fl-eurant, Pinard, etc.

Le chevron d-e gueules pointe résolument vers 1'avenir. Sa couleur signi-

fie le d-ésir d.e servir sa patrie, Ie courage et la d-étermination.

L 'azur est  le symbole d.e la f id-él i té et  de la persévéfance, €t  1 'or ,

syrnbole d.'1nte11igence, prestige, vertu et grandellï.

L'argent d.éslgne la netteté, la simplici té et la sagesse.



ANTOTN_E_PJIARp 168? -: ,12î

Tssu d-u second. nariage de Louis Pinard. (Ursule Pépin), Antoine fut 1'ainé

d.e 1er:rs six enfants. 11 naquit Ie d-ix mai mil six eent quatre-vingt-trois

et fut baptlsé le même jour à Chanplain. Sa farnille était étatù-ie au fief

d.e 1'Artne-à-la-Croix, aussi appelé La Pinard.ière "sittué proche led.it

Chanp1ain".

Nous connaissons peu d.e chose d.e son enfanee sinon que ses activités ne

devaient pas être épistolaires puisqu'il d.éclare ne savoir signer à chacun

d.es contrats notariés qu'-iI passa. 11 alrra d-éveloppé d-'autres hablletés

ressemblant en cela aux autres canad.iens d.écrits par Charlevoix, Kalm et

Hocquart: " (i:-s) manient tous ad.roitement Ia hache, font 1a plupart d-es

outlls, bâtlssent ler-rs maisons, p1r:sieurs sont tisserand.s'f , "1euï agile-

té et leur ad.resse sont sans égales: les sauvages 1es plus habiles ne

cond.uisent pas nleux ler,rs canots", " (i1s) sont 1es neilleurs tireurs q.ui

peuvent exister et ratent rarement leur coup..."

Sans d.oute insplré par 1es norntneux voyages d.e son père et d.ésireux d-'a-

rn,sser d.es fond.s , 11 s t engage à I 'âg" d.e vingt-et-un arrs r avec environ

quatre-vingts autres jeunes gens pour Ie compte d.e la Compagnie d.u Canada

qui fait 1a traite d.es foumrres.

Partis d.e Montréal, ils se rend-ent au fort Pontchartrain, aujourd.'hui

Détroit. A cette époque, les cond.itlons d.'embauche sont sévères et toute

perte ou avarie est d.éd.ulte d-es gages. Ceux-ei sont d.e d.eux cents livres,

payables au retour. (1) Voyageant par voie d.r eau, d-ans d.es canots lourd.e-

ment chargés, 1 t absence pouvait facil-ement d.urer toute une année.

Sur son eontrat d.'engagenent, Antoine est d.it "hrabitant la Baye Saint-

Antoine sur le 1ac Saint-Pierr€. ' l

"L I Anse d.u Iac 
_ 
Saint-Piene qu' on appelle Baie Saint-Antoine, touche du 

'

côté nord--est au fief d-e Nicolet, et d.u côté sud--ouest à celui d-e la Baie-

t- C""ff"s d-u notalre Ad.héÀr , 2? juillet lTOt+



d-u-Febvre. Le sol riverain y est d'excellente qualité, et à cette époque

il  était  plus accessible que la profondeqr d.es terres."(1)

Antoine avait d.û quitter Champlain pour y travailler chez un cultivateur,

pulsqu' i l  n'étalt  pas encore lui-nême étab1i.

On le retrouve, d.eux ans plus .tard-r d.evant Ie notaire Veron d-e Grand-mesnil.

Le sieur J ean-Baptiste PouJ-in d-e Cor-rval q.ui, par sa femme (Louise Cressé )

étai t  d.evenu ad-mlnistrateur,(2) de la seigneur ie d.e Nieolet ,  lu i  concèd.e:

"une terre sise d-ans 1r f sle d.e la Fourche d-ans 1e chenal d.u nord.-est d-e

la r iv ière Nicolet ,  à prend.re et  commerlcer au ni l ieu d.e l 'anse qui  est  au

dessus d'une pointe,  sur 1aque11e i t  y a environ six arpents de bols abattu,

et  cont inue Ie di t  f ront  en nontant jusqutau mi l ieu d-e l tautre anse, avec

la profonder-rr du travers de la d-ite Is1e, jusquo au chenal du sud-ouest. La

dite terre étant chargée d'une rente d-e trois l ivres et trois chapons ou

vingt sols en argent polr chaque chapon avec un so1 marqué de cens, paya-

b1e par chacun an au ; iour et  fête d-e Saint  Mart in,  le onze novembne."(3)

"L ' î ler  ou plus correctement la pïesqu' îLe à ta Fourche est  une étendue d.e

terrain d-e forne irrégulière, d'environ sept l ieues d-e longueur suï d-eux

lleues dans sa plus grande largeur renfernée entre les d-eux branches nord.-

est et sud.-ouest d.e l-a rlvière Nlcolet; clepuis leur séparation à d-eux nil-

les d-e la cathéd.rale d-e Nicolet ,  jusqu'au vi l lage d.e Sainte-C1ot11d-e-d-e-

Horton, où elles se rapprochent tellernent (B arp.nts) r eue ce terrain pa-

rait former une île. La. branche nord.-est passe par 1es vil lages d.e Sainte-

Monique et de Salnt-Léonard, et l-a branche sud.-ouest, paï ceux d"e La Visi-

tat ion,  de Sainte-Br ig i t te-d.es-saul ts et  d-e Mitchel1,  avant d.rat te indre

Sainte-Clot i ld-e,  d. 'où el les d- 'écartent d.e nouveau. "  (4)

I
l -

2 -

3-
4 -

J .  E lzéar  Be l lemare ,  H is to i re  de  N lco le t ,  I7ZU,  p .96

Jean-Baptlste Poulln de Courval est souvent appelé "seigneur" sLLr
divers contrats et documents.

Greffes du notaire Veron de Grandmesnil,

J. ETzéar Bellenare, Histoire 4ç_l{içq1ç!,

19 mars 1706

1924,  p.% ( t  l ieue:  er lVr  4k*)
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Cette eoncession conportait différentes autres obligations, entrtautres,

ce1les-c i - :

F faire moudre son gtaln au moulln Platon des trois-Rivières. 11

s t aglt d. t un moulin banal , c ' est-à-d-ire soumis à une red-evance au

selgner:r , tout en étant d.' un usage publ ic et obligatoire. 11

faut se rappeler qu'i1 avait à voyager paï voie d'eau, Nlcolet---

Tro is-Rlv ières;  (1)

2- construire une malson manable "d-'ici à un an à compter d.e ee

jourd.t hui" ;

3- d-onner d-u d.écouvert à ses voisins lorsqu'i1 en aurait;

4- souffrir sur l-a d-ite terre les chenlns qul y seront nécessaires

pour I' util ité publique;

5- s' obliger à abattre un arpent d-e bois au lieu d.ésigné par 1e sei-

gneur pour rembourser 1es six arpents déjà abattus;

6- à d.éfaut d.e se conforrner, -r-e seigneur se réservalt le d.roit d.e re-

prend.re la d.ite te:re et en d.isposer comme bon l-ui semb-Lera, sans

aucune forme ni figure d.e procès.

Antoine est alors âSé d.e vingt-trois ans. 11 utilisera probablement les

fond.s gagnés par son précéd-ent voyage, ce qul lui pernettra d.e s'installer

et d.e commeneer à défricher.

C'est le dix janvier mi1 sept cent huit  qu'Antolne épouser âu Cap-de-la-

I'1ad-e1eine, l{arie Jutras d-ite Desrosiers. Elle est la fil le d-e Dominlque

et d-e Marie Niquet. l{alntenant âgé d.e vingt-cinq ans, Antoine aura Éti

sa maison et sera sommalrement étab1i.

Le couple aura une famille d-e onze enfants, d.ont neuf filles et d.eux gar-

çons. Un seul d.e leurs fils, Jean-Baptiste, perpétuera 1e nom d.es Pinard-

d.ans cette lignée.

F Assez curieusement r rfn moulln sera érigé près d-e chez l-ui " sur 1' em-
tnanchement sud--ouest d-e l-a rivière, €rI d-ehors d.e I'Isle à la Fourche"
mais en 77&+ seulement. C'est le Mouf in d-u Sud--Ouest, constrult par
Louis-Pierre Cressé. (Aussi appelé Moulin d-u soroist) , J. ELzéar
Bellemare, Histoire d-e Nicolet ,  1924, pp. 69, L2!, 283
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Volcl la nomenclature d-es naissances d-e la famille Pinard./Jutras d-ite

Desros le rs :

Catherine née 1e 79 octobne IZI0

Fbançoise née le  ? 17t I

Jeanne née le 24 juin I7I2

Louise née le 10 av-r i l  I7I4

Jean-Baptiste né le 17 février IZ16

M. Anne née le If avrj-]- 77IB

M. Jeanne II née le 25 avrj'l- 1720

Mad-eleine née le 29 décemtre IZZT

Joseph né le 4 mai 7725

Antoinette née le 4 mai I72?

Angélique née 1e Z août I?29
(el]e d-écèd.e avant d-'avoir 2 ans, 1e 9 avril tnù

Chacun d-es deux époux besogne ard.uement. 'Selon Ka1m, "elles (tes femmes)

mettent 1a maln à tout  ce qu'exige la tenue d- 'une maison, on les t rouve

à l-a fois ar:x. champs, d.ans les prés, à 1 ' étable et ail leuïs. On les

trouve toujours d-ehors en train d-e travall l-er. "

Le neuf juil let n1l sept cent douze, d-evant Piere Poulin, notaire, Antoine

se fait concéder par le sieur Jean-Baptiste Poulain de Courval "une terre

de six arpents de front sur quarante de profond-eur d.u côté d-u sud.-ouest,

tenant du côté dr en haut à la concession d-e Dominique Jutras (son beau-

père) ut  du côté d. 'en bas à cel le d-e Jacques Dupuls d- i t  Lagaraine".  ( f  )

La nouvel le concession sera grevée des mêmes cens, rentes et  autres cond- i -

t ions. Ce travail ler;r infatiguable ne semble pas craindre les engagements.

Ceci  i inpl ique que la fani l le qui t tera 1 ' Is le à t -a Fourche. Etal t -ce à cau-

se de f  isolement? Les communicat ions y étant dl f f ic l les et  soumises aux

capr ices de 1a température et  d.es saisons (aétâcle,  tempêtes),  (2)  Antoin"

y sera resté environ six ans. 
'La 

carte cad-astrale de Monsieur d.e Catalogne

1- Greffes du notaire Pierre

2 -  C e  n o e s t  q u ' e n  t 9 L 7  q u ' u n
ferme

Poula in ,  9  ju i l le t  i ' l IZ

pont rel iera 1 ' Is le-à-ta-Foi ; rche à ta t ,ere

4T



(tZOg-f?Iz) id-enti f ie 1es voisins nommés dans Ie contrat notarié. On peut

situer la nouvelle d.emeure d. I Antoine et sa famille d-ans ce q.ui est aujor.rr-

d. 'hui Nicolet-sud-.

Le vingt-sept juillet nil sept eent d.ix-neuf , Antoine et Marie font 1'aequi-

sition, pour 1a somme d.e cinquante llvres d-rune terre de Jean-Baptiste

Jutras (frère de Marie), provenant d.e la successionrde 'D.ominlque Jutras et

l{arle Niquet, père et mère d.e l{arle. La te:re d. r Antoine continue d-e s ' a-

grand.ir.

C'est le d. ix-sept jui l let miI sept cent vingt-trois, d.evant 1e notaire

Petit, que 1e sieur Jean-Baptiste Poulin d.e Courval- accord-e une troislème

concession à Antoine Pinard. "q_ui se trouvera d-e front sur le grand chenal

d-e la rivlère Nlcolet d-u côté d-u sud--ouest, depuis le côté d-'en bas d-e la

eoncession d.u noruné Breton, en d-escendant le long d-e la rivière jusqu'au

petlt chenal qui sépare 1e domai-ne d-ans la dlte concessi-on, de profond-eur

jusqu'à 1 'autre petit chenal- qui coupe 1a d.ite terre paï d-errière en allant

au sud--ouest d.e la d. i te concession tenue."(1) Ce contrat précise que les

cens et rêntes sont payables au manoir seigneurial et les nêmes clauses de

maison et d-e mouture d-e gralns y sont mentionnées. De plus , 1e seigneur

se réserve le drolt  d-e prendre dans la d.1te concession "1es bois nécessai-

res et propïes à la construction d'une égl ise, d'un moulin ou d- 'un manoir

se lgneur ia1 . "  ( J )

Antolne a maintenant quarante

d.ans la force d-e I 'âge, act i f

Le premier mariage de I 'un d.e

la deuxième périod"e d.e sa vie,

obl igat ions.

ârls. 0n peut constater qut i l  est encoTe

et entreprenant.

ses enfants , Catherine, marque le début d-e

puisqu' i1 signif ie une dlninutlon d.e ses

7- Greffes d.u notalre Petit , 17 juillet 1723

l+2



A ce noment, i I  est capitaine d.e ni l ice de la côte d.e Nieofet. (1) Le

capitaine d.e nilice était un citoyen inportant, influent et respecté d.e

ses concltoyens. 11 pouvait être appelé à intercéd.er en leur faveur ou

même aid-er au règlement d.e d.ifférents en plus d.e son rô1e d.e milieien.

Donc, Marie-Catherine épouse, le vingt-six août miI sept cent trente-

et-un Jean-Baptiste Lemire, fils d.e tr'hançols et d-e Fbançoise Foucault.

Celui-ci est veuf d.e M. -Catherine Lamontagne et il habite la Saye Saint-

Antoine. 11 "avantage" son épouse pour une somme d-e trois cents lirrres.

Le trente septemtne d.e Ia même année, c'est Marle-Fbançoise qui épouse

Louis Robida, fils d.e Jacques et Louise d.e Guitre. 11 possède d.éjà une

terre d.e trois arpents sur quarante à ta Baye Saint-Antoine quril appor-

te à la communauté avec 1a somme d-e cinq cents lirrres d-e d-ouaire pour son

épouse. En un peu plus d-run nois, d-eux fil-les auront quitté 1e toit fa-

mi1ia1. Cependant, les d.eux soeurs habiteront 1a Baye Saliii-Antoine.

Claud.e, fils du sleur Jean-Baptiste Poulin d.e Counral prit 1e nom de sa

mère (Cressé). Après Ia mort d-e son père, il fut ad.mlnistrateur, puis

propriétaire d-e la seigneurie d-e Nico1et. 11 concèd.e d.'autres terres à

Antoine Pinard! "un restant de terre de ce q_ui se trouvera d.e front entre

les héritiers d-e d.éfunt La Garenne et Michel Jutras (trère ae Marie) 
"*

quarante arpents d.e profond-eur pour 1aquel1e il d.evra payer quarante cinq

soJ-s en argent et trois châpons vifs ou vingt sols pour chaeun. Une au-

tre concession eneore d.e d-eux arpents et un quart de front sur la mêne

profond-eur d-e quarante arpents sise au même lieu, joignant à Ia terre ci-

d-essus par en bas et par en hautau d.it Michel Jutras, tenant les d.eux d.i-

tes terres par d-evant sur la rivière Nicolet et par d-errlère à la d-ite

profond-eur par les terres lui ayant été céd-ées par défunt Jean-Baptiste

Poulin d.e Courval, pour 1aque11e i1 d-evra d.ébourseï annuellement 1a sonme

d.e trente quatre sols et d.eux chapons ou vlngt sols chacun. " (Z)

M, -Catherine PlrardfJean-Baptiste Lenire, notaire

Peti t ,  9 septemtne I73t

1 - Contrat d.e nariage
Pet i t ,  23 août 7?3I

Grefies d-u notaire2 -
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Ambitj-eux et travailleur mais aussl très prévoyant et avisé, 1e père An-

tolne powra établir ses enfants sur de bonnes terues, proches 1es uns d.es

autres. C'est I o époque où on d.élaisse un peu la chasse et la pêche pour

investiî d-'avantage d-ans ltagrieultllre comme moyen d.e subsistance.

Plus tard-, Antoine et sa femme vend-ent une terre à leur fils Jean-Baptiste

pour la sonme d-e trente livres. Celui-ei n'a q_ue dix-neuf ans. Cette

terre a "trois arpents d.e front sur 1a profond.eur d.e la concession d.e son

père et est bornée par 1a rivière Nlcolet par d-evant, par les concessions

par d-err1ère, paï en bas par la terre d.e defunt La Garenne et paï en haut

par 1a te:=e d-e son pèr""" (1) Cette terre en était  une que le sieur Pou-

1in d-e Cou:cval avait concéd-ée à Antoine antérieurement. La red-evance d-es

cens et rentes était transférable en môme temps que la vente. 11 est à

remarquer que Jean-Baptiste a d-éclaré ne savoiï signer, tout conme ses pè-

re et mère.

L 'année suivante, Antoine et lla.rie font d.on à Marie-Catherine , leur f 1lle

et à scn nari Jean-Baptiste Lemire, à cond.i t lon qu' i l -s renoncent à leur

part d'héritage "d-'une terre bornée par en haut par Louis Defosser, par

en bas par Bastien Provencher sur Ia profond.eur de 1'Isle." 11 stagit

d-e la prenière concession faite à Antoine, celle que la famifle avait

quittée. Ce contrat fut passé chez lerir gend-re Jean-Baptiste , (Z)

Deux ans plus tard , ils céderont à Jean-Baptiste, l-eur fils, une partie

d-e concession, à condit ion, 1ui aussi,  eu' i l  renonce à sa part d- 'hérl tage.

Cette terre mesuïe trois arpents sLLr quarante et la rente est d.e trente

sols et un chapon. C'est le d-euxième lopin que celui-ci  acquiert,  d-ont

quatre arpents sont d.éjà en valeur. (3)

Le quatre novembre mil sept cent quarante-trois, une troisième fi-ll-e se

marie. 11 s'agit  de l lar ie-Louise. El le épouse à la Baye d.e Saint-Antolne

1- Greffes du

2- Greff es d.u

3-  Gref fes du
J  v ! v + + v v

notaire Pressé,

notaire Pressé,

notalre Pressé,

+ novembre 1735

24 janvier 1736

15 juin I73B
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Fbançois Didier d.it Parisien, veuf d.e l{ad.elelne Proveneher. Pour l-a Dra-

tique relifieuse, il était souvent plus facile d-'aller à la Baye d.e Saint-

Antoine ' car pour se rendre à 1 ' ég1ise d.e Nicol et, il fal-lait prend.re le

bac à 1 t a1ler et au retour.

Ivlarie-Louise étudia ehez 1es Ursulines aux Trois-Rivières. El1e fut sans

d.oute choyée pour 1'époque. (1)

C'est maintenant Joseph qui reçoit d.e ses parents une partie d-e te:re entre

Ia leur et celle dé jà céd.ée à Jean-Baptiste, leur autre f i-1s. Cette terre

est chargée d-'une rente d-e quarante cinq sols et trois chapons. Le contrat

mentionne que le reste d-es biens, meubles et lmrneubles sont réservés pour

les autres enfants lorsqut i-ls d-écideront de faire d.on d-e leurs biens. "Les-
quels (Antoine et Marie) étant sur leur grand. âg", d.ésirant nettre ordre à

leurs affaires et se procurer les moyens d-e vi-vre plus paisibl-ement en pro-

curant au sleur Joseph Pinard leur fils un établissement convenaUfe. (Z)

A soixante ans, Antoine et l4arie ont le souci d'établ ir  leur seul autre f i ls,

l4alheureusement, Joseph mourra très jeune, à 1'âge d.e vingt-et-un ans, 1e

15 novemtnce 1746.

Le couple entre maintenant dans la dernière étape d-e leur vie. Au mois d.e

janvier suivant, Marie-Jeanne II se marie à Nicolet avec Pierue Lemire, fils

d-e J.-F?ançols et d-e Fhançoise Foucault. Catherine et l{arie-Jeanne sont

mariées aux d-eux frères. (3)

Concernant Marie-Jeanne II, elle aura reçu 1e même prénom que sa soeur, la

troisième née. Celle-ci étant probablement d-écéd.ée en bas âge. I l -  a éfé

imposslble d-e retrouver I ' acte d.e décès. fl était autref ois d.' usage courant

que les parents red-onnent subséquemment à un autre enfant le prénom d.u dis-

Daru.

F Les Ursul ines -d-es Tro_isf i . .vières, tome L, 1BBB, page 1BB

2- Greffes du notalre Caron, 23 février 1744

3- Le mariage eut l ieu le 16 janvier I7t+7
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Le clnq juin rnil sept cent quarante-sept, Marle-Madelelne épouse Jean-

Bapt iste Prou, f i ls  de Joseph et  Marie-Joseph Dupont.

Puis,  c 'est  le seul  f i ls  v ivant,  Jean-Bapt iste,  q-ui  convole à son tour.  A

trente-et-un ans, i l  cholsit Antoinette Prou, soeur d-e son nouveau beau-

frère Jean-Baptiste Prou. I ls se marient à Nicolet l-e vingt sept septemtre

m1l- sept cent quarante sept. Lors d-e sa convention d-e mariage faite sous

selgn prlvé par Joseph Cardin, réco11et, i l  a apprls à signer son rrorn. Ce

contrat d-e mariage seïa enregistré plus tard. par le notaire Pil l-ard.. Res-

ponsable d-e la descend-ance actuel le de notre l ignée, Jean-Bapt iste fera

l t o b j e t  d - ' u n  a r t i c l e  s u b s é q u e n t .

Ler-rr  dernière f i l le,  Antolnet!- ,e,  e i r . i t te el le aussi  Ia maison. A Nicolet ,

le sept janvier ni l  sept cent r : inquante,  e l -}e épouse Jean-Bapt iste Lupien,

fi ls d-e Jean-Baptiste et Marle-Anne Fbfard dlte Longval.

Les d.eux vieux se retrouvent seuls.  On ne saura jamais s i  ctest  I 'ennui

qui a "emporté" la bonne Marle, mais treize jours plus tard-, on la porte

en terre.

Peu de temps après,  Antoine décide de partager la terre d.e la succession

d-e son f i ls  Joseph, décédé quatre ans plus tôt .  Les sept enfants feront

entre eux d.es ventes et  d-es échanges. (1) C. partage se f  era d.e façon par-

t icul ière pour la part  de Jean-Bapt iste et  Antoinette:  "on mettra deux

bil lets dans le chapeau d-e Flançois Parisien, enfant d-e 5 ou 6 ans lequel

après les avoir remués différentes fois les présentera aux d-its Pinard

(Jearr-Bapt iste) . t  Lupein (Rntoinette)."  Le premier 1ot contenant qua-

tre arpents de front sLLr quarante de profondeur ira à Antoinette et le

sort ad.jugera l-e second- à Jean-Baptiste.

Antoine cont inue à nettre ordre à ses af fa i res:  "pour se débarrasser de

toute inouiétude et  v ivre t ranqui l le et  t ravai l ler  à 1a seule af fa i re de

1- Greffes du notaire Le Proust, 12 et 13 février 7750
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son sa1ut, faire abandon, cession, d.élaissement et transport d.e tous ses

biens mobillers et imnobiliers, tant plropïes, acquets que conquets ete. " 
t\

en faveur d-e ses enfants, à charge d-tune rente d.e 2J0 livres soit une som-

me d.e trente cinq litrres, quatorze sols et trois deniers chacun. 11 ne se

gard-era que " ses hard.es et linges servant à son usage, avec une vache Ie-

tierre et son l1t consistant en une couchette, une p,allace un lit d-e plu-

me couvert d-e coitil, trois paires d.e draps et une grosse couverte blan-

che et une courtepointe d-e d.roguet, €t d.eux napes et slx serviettes, un

fusil ' une hache r url plat a baïbe. " Que d.enand.er d.e plus pour vivre eon-

fortablement? ( 1 )

Catherine et Jean-Baptiste ayant déjà reçu leur héritage furent exclus d.u

partage d-e ces blens.

Le lend-emain, Antoine mod-ifie sa d.écislon. 11 eèd.e sa pension de 250

livres à son plus récent gend-re Jean-Baptiste Lupien, marl d. 'Antoinette,

à cond.ition " d-e le nor:rir, 1-auger , chauf er et éclairer et de lentretenir

de touttes,choses qui luy seront nécessaire tant en santé qu'en maladie,

et après son d-eces tous 1es enfants serons tenue et obligée de le faire

inumer suivant sa cond-ition et led-it Lupien en son nom s u obllge d.e luy

fàre d.ire lncontinant après son d-éces cinquante messe basse d.e requiem

pour le repos d.e son ame. Et comme led-it Sieur Pinard- ne veux point estre

obl igé d.e faire d-emand-e a tous l esd-its enfans d.e ehacun l elr cotte parts ,

il- constitue d.es apresent pour son Bïocureur general et spécial 1a personn(

dud-it Jean-Baptiste Lupien a q.ui il d-onne pouvoir d-e polrluy et en son non

de recevoir d-e tous lesd.its enfans d-énomé audlt aete dabband.on les parts

et portions de la pension. " "Lecas ari-vant que par incompatibilité dumeur

ou autremant led-it Pinard ne ce trouve pas bien chès led-it Lupien, led-it

cas seïa loisibte audit sieur Pinard. d.e ce retiré ou bon 1uy semblera et

ledit Lupien seïa obligé d-e 1uy payer d.eux cent livres de pension annuel--

le et d-e 1uy faire également d-1re cinquante messe du 73 fév-rier 1750 en

présence de Messire Joseph Cardin, prêtre rnissionnaire d-ud.it l ieu et

d'Ignace Danniau, habitant. Lesquels témoins ont si-gné avec le notaire

Le Proust, les autres ayant d-éc1aré ne scavoir signer.

1- Greffes du notaire Le Proust, 72 février 1750



11 est  c la i - r  que notre ancêtre voulai t  s 'assurer d- 'une retrai te exempte

de problèmer r  r

Cependant, i l  restait encoïe sa terre à partager entre les hérit iers sui-

vants:  Louise,  Fbançoise,  Jeanne, Antoinette et  Mad.elelne (ses autres en-

fants ayant déjà reçu leur paït). "Une tene d,e sept arpents d-e front en-

viron bornée au sud--ouest (suroist) par le d-omaine d-e Nicolet et au nord.-

est aux hérit iers Breton, par le chenal La Barre et petit chenal- qui se

d-écharge au lac."  Le tout est  également div isé,  mais cet te fo is encore,

on tire au sort par d-es bll lets d.isposés d-ans un chapeau. (t )

Moins d-'un an plus tard., i1 mourait à l 'âge d-e soixante-d-ix ansr

entemé le t ro is ju in mi l  sept cent c inquante t ro is.

f} fut

Toute sa vie, 11 avalt trimé dur, ne reculant d.evant aucune charge ni en-

gagement.  Sa prospér i té,  f ru i t  de son labeur quot id ien n 'a pas a1téré sa

générosi té ni  son sens de Ia just ice.  Tous ses biens furent par lu i  d iv i -

sés en parts égales entre ses enfants. Ses gend-res eurent le même égard"

que ses pïopïes f i ls .  I l  t ransmlt  à ceux-ci  son goût pour l 'agr icul ture,

céd-ant à Joseph et  Jean-Bapt iste chacun une port lon d-e terre,  et  ce,  d-ès

leur dix-neuvièrne année. f l -  avai t  compris qu' i1 n 'est  pas de mei l leure

façon "d- ' intéresser" ses f i ls  que d.e leur procuïer autonomie et  responsa-

ot_I t_te.

Isabell e Pinard-Desmarais

Jacques N. Desmarais

Sources et  documentat ion

1- Archives Nationales d.u Québec

2- Jugements et  dél ibérat ions d-u Consel l  Souverain 1663-1716

3- Ministèr 'e d-e 1a Just ice d.u Québec, Greffes des notaires Adhémar,  Veron
de Grand.mesni f  ,  Pierre Poulain,  Pet i t ,  Pressé, Caron, Le Proust et
Pil lard

4 -  R a c l n e s ,  r 1 o  3 0 ,  1 9 8 0

5-  Les  Ursu l ines  d-es  Tro is -R iv iè res '  P .V.  Ayot te ,  éd l teur ,  1BBB

6- La Colonisat ion c le la Nouvel- le-Flance, Eni le Salone, 1905, réédi t ion

Boréal- , 1970
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VOYAGE AU PAYS DE UANCETRE
LOUIS PINARD

Spécialement prêparê pour les descendants Pinard, Beauchemin, Florent
Fleurant Raich e, l-auzière.

DU 6 au 2L JUIN, 1981

CIRCUIT:

PARIS - ROUEN - HONFLEUR (port d'où est parti Champlain) - CAEN
- ST-MALO (cité corsaire et port qui vit Jacques Cartier partir à la
découverte du Canada) - RENNES - NANTES - IAROCHELLE
(Berceau de I'ancêtre Louis Pinard) - POITIERS - CHARTRES et autres.

Réceptions civiques à divers hôtels de ville.
Service d'un guide
Transport en autocar
2 repas par jour durant le circuit

POUR INFORMATION ET ITINÉRAIRE DÉTAILLÉ, veuillez communiquer
avec

ESTELLE RAICHE
(514) 28L-1481

1fi7 oUEST STE-CATHERnE WEST, SUTTE 903, IN0ilTREAI, P.0. H3B 1tt9 TEL. 281-1481



JULES PINARD, C. d'A.A.
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